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Dans les écoles, les équipements, au détour d’une rue, sur la place des 4 Saisons… 
la magie de Noël s’est partout invitée à Val-de-Reuil en cette fin d’année. Une chose 
est sûre : les festivités resteront dans les annales. Après un lancement en fanfare 
des illuminations de Noël le 22 novembre (photo 3), sous les regards émerveillés de 
centaines de petits Rolivalois, le marché de Noël a ouvert ses portes mi-décembre 
pour le plus grand plaisir des milliers de visiteurs : autour des nombreuses 
animations, la patinoire – gratuite – a attiré les foules au fil des jours (photo 5) 
tandis que chacun pouvait trouver son bonheur auprès des 
nombreux exposants.
La Ville avait par ailleurs mis les petits plats dans les grands 
pour ses aînés (photos 7 et 8) : c’est dans une ambiance 
baroque que les 800 seniors ont reçu un colis de Noël (lire 
p20) les 13 et 14 décembre à la MJA ; là même où quelques 
jours plus tard, des centaines de familles étaient invitées au 
Noël de la Solidarité initié par le collectif Vivre ensemble 
(photo 6).

Des Vœux comme 
nulle part ailleurs !
Une nouvelle fois, le théâtre de l’Arsenal n’était pas assez grand pour accueillir 
la foule venue assister aux vœux de Marc-Antoine Jamet le 17 janvier : près de 
900 personnes – Rolivalois, partenaires de tous horizons, amis de la ville – qui 
n’auraient, pour rien, voulu manquer cet incontournable rendez-vous annuel haut 
en couleurs. Une cérémonie 2019 
d’autant plus mémorable qu’en 
plus d’être tout à la fois baignée 
d’émotions, d’humour, d’ironie, 
de pédagogie, d’hommages et de 
promesses d’avenir… (lire p.17), 
elle s’est illustrée par l’originalité et 
la convivialité ! Coup de chapeau 
au «  designer du mouvement  » 
Ucka Ludovic Illolo qui a fait 
déferler ses ondes positives sur le 
public déjà subjugué par le talent 
des chanteurs de la Maîtrise de 
Seine-Maritime qui avaient ouvert 
(puis fermé) cette cérémonie hors 
du commun. 

Pour la magie de Noël
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À Val-de-Reuil, nous avons de bien mauvaises habitudes : nous tenons nos 
promesses. Celles que nous faisons aux autres et celles que nous nous 
sommes faites à nous-mêmes. Dans cette seconde catégorie, il en est trois 

notamment que je tiens, plus encore que les autres, à respecter. 

La première est un engagement solennel. Je l’ai pris devant les Rolivalois quand 
ils m’ont élu pour la première fois. Chacun, à cette époque, était traumatisé par le 
matraquage fiscal qui s’était abattu sur la commune pour la sauver de la faillite dans 
laquelle elle s’enfonçait. Le grand désordre avait conduit à une grande injustice. 
Alors, pour la 19ème année consécutive, en accord avec mes collègues de l’équipe 
municipale, nous n’augmenterons pas les impôts.

Seconde promesse à laquelle nous nous conformons depuis deux décennies, 
nous avons, au cours de l’exercice passé, continué de nous désendetter. 
L’encours de notre dette va franchir, à la baisse, la barre des 37,5 millions d’Euros 
sans acrobatie comptable, sans emprunt toxique. Le solde ce que nous devions 
rembourser était estimé au double voici vingt ans. Cette situation saine n’a que 
des conséquences positives. Les banquiers nous laissent en paix. Plus de pénalités, 
de pleurnicheries et d’humiliations pour Val-de-Reuil. Contrairement à l’État, 
nous ne reportons pas sur les habitants de demain, les enfants que nous aurons, 
les habitants qui nous rejoindront, le poids des dépenses et, conformément à 
l’adage qui veut que celui « qui paye ses dettes s’enrichit », nous pouvons mobiliser 
désormais près de dix millions pour accompagner chaque année nos projets 
d’investissement. 

La troisième décision que nous avons prise est, elle aussi, rituelle. Elle touche tous 
les habitants. Nous n’augmenterons pas, dans notre commune où bien des gens 
ont du mal à joindre les deux bouts, le prix des services publics. C’est une bonne 
nouvelle pour le pouvoir d’achat à Val-de-Reuil. 

On l’aura compris : nos finances vont mieux, nos finances vont bien. Cette réalité 
nous concerne tous. On ne peut vivre ou investir dans une commune où recettes 
et dépenses seraient mal gérées, les comptes mal tenus, le budget mal exécuté. 
La solidité est une vertu. Elle est rare. C’est la nôtre. Elle profite à tous. Nous en 
sommes fiers.

En 2019, faites comme moi : tournez le dos aux ennuis. Puisque le mois de Janvier 
n’est pas encore terminé et qu’il est important de se le redire, je vous souhaite 
une très belle année 2019, pour vous, pour votre famille, pour vos proches, pour 
ceux que vous aimez, pour votre santé et vos projets… à condition qu’ils soient 
compatibles avec les nôtres.

Solides, honnêtes, 
efficaces… !
par Marc-Antoine JAMET, Maire de Val-de-Reuil
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Quoi de neuf ? Spécial rénovation urbaine

C ’est  un rêve qui devient 
réalité… La silhouette du 
nouveau programme national 

de rénovation urbaine (NPNRU) pour 
lequel Val-de-Reuil a été retenu 
avec 199 autres quartiers en France, 
commence à se dessiner jour après 
jour. Depuis le printemps dernier - 
date à laquelle la ville avait arraché 
une magnifique victoire en obtenant 
de l’ANRU (agence nationale de 
rénovation urbaine) le feu vert pour 

lancer sans attendre la rénovation 
du Hameau de l’Andelle, la transfor-
mation du quartier du Mail, la recons-
truction de l’école des Cerfs-Volants 
et du gymnase Léo Lagrange - c’est 
une véritable fourmilière qui s’active 
en coul isses,  sans aucun répit . 
Objectif : donner rapidement vie à 
ces projets essentiels à Val-de-Reuil 
et à ses habitants, pour qu’enfin 
« les plans laissent place aux béton-
nières que nous attendons tous avec 

impatience », glisse Marc-Antoine 
Jamet. Côté Hameau de l’Andelle, les 
travaux débuteront dans le courant 
de cette année tandis que du côté du 
quartier du Mail, IBS vient d’acheter le 
programme immobilier à Eure Habitat, 
ouvrant la voie à une avancée concrète 
du projet. Quant aux Cerfs-Volants et 
à Léo Lagrange, c’est officiel depuis 
quelques semaines : le futur visage. 
Tout au long de l’automne, plusieurs 
architectes avaient en effet planché 
pour imaginer la future école et le futur 
gymnase. Courant décembre, le jury a 
tranché, sonnant la fin du suspense pour 
les Rolivalois impatients pour beaucoup 
que sortent de terre ces deux projets 
d’envergure. Désormais, le compte à 
rebours est en route !

À nouveaux équipements, 
nouveaux visages !

Les Cerfs-Volants se mettent au vert
Pour ses 40 ans, l’école des Cerfs-Volants s’offre une belle 
bouffée d’oxygène ! Direction la Plaine des Jeux pour le 
groupe scolaire de la rue du Pas des Heures, « encore 
engoncé dans un ensemble de bâtiment de grande 
hauteur », comme le rappelait le maire lors du comité 
d’engagement de l’ANRU le 17 décembre. C’est donc 
quelques centaines de mètres au nord de son emplacement 
actuel, sur une partie de l’espace vert, que débutera début 
2020 la construction des Cerfs-Volants nouvelle génération. 
Deux ans plus tard, les écoliers rolivalois investiront ce 
nouveau bijou architectural et pédagogique.
Que ce soit les surfaces, la localisation, la fonctionnalité, 
l’esthétique ou encore la démarche écoresponsable… tout 
a été minutieusement étudié pour donner vie aux six classes 
maternelles, aux dix classes élémentaires, au restaurant 
scolaire, au centre de loisirs et au logement de fonction 
qu’abritera la future école des Cerfs-Volants. « Elle sera 
plus fonctionnelle avec un étage pour les maternelles et 
un autre pour les élémentaires ; plus spacieuse puisqu’elle 

pourra accueillir jusqu’à 350 élèves ; mieux intégrée dans 
son environnement puisqu’elle sera installée au cœur de la 
plaine de Jeux », précisait le maire lors de la cérémonie des 
vœux à la communauté éducative.
Et cerise sur le gâteau, l’architecte Jean-François Bodin (le 
même qui a dessiné le théâtre de l’Arsenal) ont choisi de 
lier l’utile à l’agréable en dessinant une école invitant les 
enfants au rêve, avec son rez de chaussée qui rappelle les 
demeures évoquées dans les contes et son premier étage 
qui suggère un vaisseau spatial posé délicatement sur le 
toit de maisons de village.
Construite tout en verre, béton et acier, cette école sera 
– selon la volonté de la municipalité -, un véritable repère 
urbain empreint d’une identité forte. « Il y aura par ailleurs 
une belle mixité dans cette école, se réjouit Marc-Antoine 
Jamet séduit par le projet. L’emplacement choisi favorisera 
le contact avec les nouveaux quartiers de logements 
individuels qui vont très bientôt sortir de terre au nord de 
la ville, tout en matérialisant une frontière avec la Dalle ».

Léo Lagrange : 
un nouveau souffle !
Petits et grands, scolaires et adhérents des clubs sportifs, centres de loisirs et 
associations de tous horizons… à Val-de-Reuil, tout le monde ou presque a une 
bonne raison de pousser la porte du gymnase Léo Lagrange. Ce n’est pas un 
hasard s’il est devenu au fil du temps un équipement essentiel à la vie de la 
cité… mais un équipement ô combien vieillissant. D’où la volonté de lui donner 
un nouveau souffle ! « Le nouveau complexe, qui remplacera l’actuel gymnase, 
aura vocation à occuper une place centrale dans un quartier qui a beaucoup 
souffert », insiste Marc-Antoine Jamet qui a souhaité le reconstruire à quelques 
pas de son emplacement actuel, sur l’emprise du terrain de football. « Il sera 
une véritable rotule au sud de la ville, entre les quartiers du Mail et du Parc ».
Salle de combat et salle omnisport avec gradins, vestiaires adaptés, espace 
sportif extérieur (parcours santé, équipements de fitness, circuit roller, city 
stade, boulodrome)… c’est tout cela à la fois qu’abritera le futur complexe Léo 
Lagrange, dessiné par James Cowey et Studio Architecture. Un équipement de 
proximité qui pourra également servir de salle de quartier.
« Le bâtiment sera composé d’une structure bois et métal ; donnant à l’ensemble 
une ambiance très chaleureuse », indique pour sa part Caroline Foucart, chef 
de projet renouvellement urbain. Très fonctionnel à l’intérieur, très paysager à 
l’extérieur, ce nouvel équipement est également conçu et localisé afin d’éviter 
toute nuisance pour le voisinage.
Quant à l’ancien gymnase, il sera déconstruit dès la mise en service du nouvel 
équipement « et transformé en espace vert dans la continuité du jardin des 
animaux fantastiques ».
D’ici là, l’année 2019 sera consacrée à toute la préparation du chantier alors 
que la première pierre sera posée avant la fin de cette année. Après un peu plus 
d’un an de travaux, les Rolivalois pourront profiter d’un équipement flambant 
neuf dès 2021 ! n

95 millions
Au-delà des quatre opérations 
majeures qui ont obtenu l’aval de 
l’Anru pour un démarrage anticipé 
des travaux, la rénovation urbaine de 
Val-de-Reuil s’élève dans sa globalité 
à près de 95 millions d’euros.
Le 17 décembre dernier, devant le 
comité d’engagement de l’ANRU, 
Marc-Antoine Jamet a défendu avec 
force et détermination devant les 
partenaires réunis, l’enjeu de cette 
troisième opération de renouvel-
lement urbain, qui se traduira par 
une nouvelle transformation de la 
ville dans les cinq ans à venir. La parti-
cipation financière à ce programme 
rolivalois de l’ANRU, de la Région, 
de l’Agglomération, des bailleurs… 
sera connue ces prochains jours.
En tout état de cause, Olivier Klein, 
président de l’ANRU qui participait 
au grand oral, affichait clairement 
son soutien à la plus jeune commune 
de France : « Val-de-Reuil a besoin 
d’une intervention forte des pouvoirs 
publics ». Une intervention qui 
permettra de construire de nouveaux 
équipements, déconstruire 328 
logements, en rénover 1400 autres, 
intervenir sur les délaissés de l’Anru 
précédent, développer le commerce, 
valoriser les espaces publics…
Tout le détail dans notre prochaine 
édition

La future école des 
Cerfs-Volants et le futur 
gymnase Léo Lagrange 
ont désormais un visage. 
Le jury a sélectionné, 
courant décembre, ces 
deux projets majeurs 
pour l’avenir de la ville. 
Premiers coups de pelle 
dans quelques petits mois.
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D ès sa naissance, tous les 
regards étaient braqués sur 
lui ! Il faut dire que l’éco-

quartier des Noés, livré en 2016, était 
le pionnier du genre en Normandie. 
Si bien que la Ministre du Logement, 
Emmanuelle Cosse avait tenu à venir en 
personne l’inaugurer !
Depuis, le quartier – qui abrite 98 
logements  b ioc l imat iques,  une 
écocrèche, une chaufferie bois, 
des parcelles bio et bientôt une 
halle – n’en finit pas de séduire et 
fasciner. Ces dernières semaines ont 
une nouvelle fois marqué la consé-
cration du programme - dessiné par 
l’architecte Philippe Madec sous la 
maîtrise d’ouvrage Siloge et Ville de 
Val-de-Reuil - qui fait la part belle au 
développement durable.

Le 26 novembre, l’écoquartier des Noés 
remportait la très convoitée distinction 
nationale qu’est l’Equerre d’Argent, 
catégorie « aménagement urbain 
et paysager ». Le jury avait d’ailleurs 
affiché un enthousiasme débordant, 
affirmant que ce programme « apporte 
une réponse à l’urgence écologique et 
à la nécessité sociale ».
Quelques jours plus tard, c’est le jury 
des Victoires du Paysage (concours 
récompensant les aménagements 
paysagers jugés remarquables) qui a 
couronné l’écoquartier, en compétition 
parmi 67 autres projets en France !
Deux prix d’exception qui s’ajoutent au 
Grand Prix de la Ville Durable, au Grand 
Prix de l’aménagement / construction 
en zone inondable, à la sélection aux 
« Green Solutions Awards »… n

L’écoquartier couronné !
Le chiffre
45 000
Jamais, avant 2018, Val-de-Reuil 
n’avait délivré autant de permis 
de construire. Avec 45 000 m2 sur 
une seule année, la ville affiche 
une incroyable dynamique. À 
commencer par ces logements qui 
fleurissent aux quatre coins de la 
ville. « Une centaine de nouveaux 
logements ont pu sortir de terre 
tout au long de l’année », indique 
Charly Roix, directeur du pôle 
projets et développement urbain. 
Individuels pour la plupart, on les 
trouve notamment dans le quartier 
des Noés, à la Comminière (le Cavé), 
près du lycée, à la frontière avec 
Léry… Des chiffres prometteurs qui 
annoncent l’arrivée imminente de 
nouveaux Rolivalois !
Côté entreprises, d’importants 
permis de construire ont été délivrés 
ces derniers mois. Parmi eux, 
l’extension du data center d’Orange 
(15 000 m2) et de la société Altix 
(1000m2) mais aussi la construction 
du nouveau s iège d’Alt i tude 
Infrastructure (7000 m2)…

Du nouveau au 1er janvier 2019
À Val-de-Reuil comme ailleurs, un certain nombre de 
changements et nouveautés ont vu le jour le 1er janvier 
dernier. Petit tour d’horizon.
Le chèque énergie : aider les ménages les plus modestes 
à supporter leur facture énergétique… c’est l’ambition 
du chèque énergie désormais étendu à 5,8 millions de 
Français ; son montant moyen passe de 150 € à 200 €.
Prime à la casse : la prime à la casse est doublée pour 
les 20 % des ménages les plus modestes et les personnes 
non imposables qui font au moins 60 km / jour pour 
aller travailler. Soit 4 000 € pour l'achat d'un véhicule 
thermique neuf ou d'occasion et 5 000 € pour l'achat 
d'un véhicule électrique ou hybride rechargeable neuf ou 
d'occasion.

Baisse du gaz : les tarifs réglementés du gaz ont baissé en 
moyenne de 1,9 %. Une baisse (hors taxe) de 0,6 % pour 
ceux qui utilisent le gaz pour la cuisson, de 1,2 % pour ceux 
qui ont un double usage cuisson et eau chaude et de 2 % 
pour les foyers qui se chauffent au gaz.
Le Timbre-Poste : les Français envoient moins de courrier ! 
Pour compenser cette baisse sensible, le prix du timbre-poste 
augmente de 10 %. Le timbre rouge (prioritaire) passe de 
0,95 centime à 1,05 € ; le timbre vert - le plus utilisé - de 
0,80 centime à 0,88 €.
L’impôt coule de source : c’est parti pour le prélèvement 
de l’impôt sur le revenu à la source. Pour les 37 millions 
de foyers fiscaux concernés, le salaire versé est désormais 
amputé du montant de l’impôt. n

Ces dernières semaines, la presse nationale a mis à l'honneur l'écoquartier

Attention, travaux ! 
Deux chantiers majeurs d’aménagement urbain avancent à 
grands pas ces dernières semaines. Dans le courant du printemps, 
le prolongement de la voie de l’Orée comme la nouvelle voie de 
l’Épargne seront opérationnels. 

Voie de l’Orée - La future voie de l’Orée - prolongée de 
1,5 km entre la chaussée du Vexin et la chaussée de la Voie 
Blanche - se dessine. Sans relâche depuis l’automne, les 
ouvriers sont à pied d’œuvre pour donner naissance à cet 
axe essentiel à l’amélioration du cadre de vie rolivalois. Dès 
le début du mois de mai, cette nouvelle voirie, assortie d’une 
piste cyclable et d’un verger, permettra de désengorger 
l’avenue des Falaises tout en rapprochant les parcs d’activités.
Avec elle, une nouvelle voie d’accès au cimetière verra le 
jour depuis la chaussée de Ritterhude ainsi qu’un giratoire 
au carrefour avec la chaussée de la Voie Blanche. À partir de 
février, la circulation se fera en demie-chaussée sur la Voie 
Blanche pour permettre la création de ce rond-point.

Voie de l’Épargne - Encore quelques petites semaines 
de patience pour les riverains et usagers de la voie de 
l’Épargne et des 4 Acres. D’ici fin mars, les ouvriers et 
engins de chantier auront laissé place à un aménagement 
plus sûr, plus esthétique, plus fonctionnel ! En attendant, la 
chaussée, les trottoirs et zones de stationnement situés dans 
la partie comprise entre l’école Léon Blum et la chaussée du 
Village prennent forme jour après jour. Suivront ensuite les 
aménagements de la voie des Quatre Acres.
Quant au parvis de l’école Léon Blum, son opération à cœur 
ouvert a débuté début janvier. L’objectif : créer une place 
où se côtoient en toute harmonie aménagements minéral 
et végétal. n
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I ls viennent de Normandie, de la 
région parisienne voire même 
parfois de plusieurs centaines de 

kilomètres ! Pour ces adultes de tous 
horizons, F4S est le sésame vers une 
nouvelle vie. Certains ont choisi de 
suivre le CAP petite enfance, d’autres 
la formation de services à la personne, 
d’autres encore visent les titres profes-
sionnels de secrétaire assistant médico-
social, médiateur social, conseiller en 
insertion professionnelle ou agent de 
médiation information services…
Tous prennent en tout cas le chemin de 
Val-de-Reuil pour suivre leur formation. 
Depuis fin novembre, F4S (installé à 
Heudebouville depuis 2011) a ouvert 
ses portes sur l’avenue des Falaises, à 
deux pas de la gare. « Depuis toujours, 
je voulais m’installer à Val-de-Reuil car 

en plus d’aimer cette ville, sa localisation 
et sa desserte sont véritablement straté-
giques », confie Raja Naayma, directrice 
de F4S, dont la persévérance a enfin été 
récompensée en cette fin d’année 2018.
Installés dans des locaux flambant 
neufs, spacieux et fonctionnels, les 45 
stagiaires actuellement en formation 
ne boudent pas leur plaisir. « En plus 
des intervenants très professionnels, les 
locaux sont fonctionnels, adaptés à nos 
besoins et agréables pour apprendre », 
reconnaît Abdrahamane Diarra, 34 
ans, qui suit la formation d’agent de 
médiation information services.

6 à 10 mois de formation
Grande particularité de ce nouveau 
centre de formation rolivalois : il 
s’adresse à tous les publics, de 18 à 60 

ans. « Certains n’ont aucun diplôme, 
d’autres ont un bagage scolaire 
conséquent. Mais tous ont leur place 
ici car je mise tout sur la motivation et 
le travail », insiste Raja Naayma. Une 
conception qui lui a jusqu’alors plutôt 
réussi. « Nous avons 95 % de retour à 
l’emploi après formation ; et un pic à 
100 % pour les aides à domicile ».
Accueillis sur une durée de 6 à 10 mois, 
les stagiaires alternent stages en entre-
prises et sessions de formation dans les 
locaux de F4S où théorie et pratique se 
répondent en permanence. « Pour la 
formation petite enfance par exemple, 
nous avons reconstitué une véritable 
crèche dans nos locaux ; et pour l’aide 
à domicile, nous disposons d’un appar-
tement tout équipé pour des mises en 
situation ».
Véritable aubaine pour les Rolivalois, 
l’arrivée de F4S permettra sans aucun 
doute à nombre d’entre eux d’y trouver 
leur bonheur !
*F4S – 2 route des Falaises. Tel. 
02 32 61 40 91 – www.f4s-formation.com

Rue de l’activité
Tout au long de l’année, de nouveaux commerçants, de nouveaux 
artisans, de nouveaux services s’installent à Val-de-Reuil et 
font vivre la ville. Vous venez d’ouvrir vos portes ? Contactez la 
rédaction de Val de Reuil Infos. Nous viendrons à votre rencontre 
pour présenter votre activité.

Démarrage en trombe !
Originaire de Vernon, Benoît Valet a 
travaillé dix ans comme chef de vente chez 
Ford. Connaissant bien le milieu de l’auto-
mobile il a voulu voler de ses propres ailes 
et fonder sa société. Après études des 
zones de chalandises, c’est à Val-de-Reuil 
que ce trentenaire dynamique a posé ses 
valises au vu « du potentiel et de la forte 
demande dans ce secteur et dans cette 
ville en pleine expansion ».
Pneus neufs ou d’occasions, pose de 
pare-brise et pièces détachées discount 

toutes marques, Benoît Valet se veut le 
champion des prix imbattables. Avec 
accord des assurances, sous couvert 
de conditions à découvrir à son stand, 
il promet même d’offrir la franchise et 
deux pneus à qui viendrait remplacer son 
pare-brise à « La Compagnie du Pneu ».
La banderole était juste fraîchement 
posée mi-décembre et les aména-
gements intérieurs à terminer que les 
clients se pressaient déjà, accueillis par 
Maxime, le mécanicien qui, si les affaires 

prospèrent comme le souhaitent Benoît 
Valet, sera rejoint par de nouveaux 
employés. n
*20 rue des Fleurs 27100 Val-de-Reuil 
Tél : 06 98 76 44 60
valdereuil@lacompagniedupneu.com

Une viande 100 % locale
Richard Devlis est « un gamin du coin ». 
Il a grandi à Val-de-Reuil, a usé les bancs 
de l’école à Val-de-Reuil et depuis, il ne 
s’est jamais vraiment séparé de sa ville. 
S’il habite aujourd’hui à Poses, il vient 
chaque vendredi après-midi, sur la place 
des Quatre Saisons. Pas question pour 
lui de manquer le marché de sa ville 
natale. À 37 ans, Richard Devlis est artisan 
boucher. À son compte depuis peu mais 
boucher depuis toujours, comme son 
père avant lui.
« J’ai une particularité : je ne 
vends que de la viande locale. 
Tout ce qu’il y a dans mon 
camion, je l’ai acheté vivant dans 
le département ». En contact 
direct avec les éleveurs locaux, 
il sélectionne la viande « sur 
pied », l’achemine à l’abattoir 
puis direction son laboratoire 
à Val-de-Reui l .  « C’est un 

laboratoire aux normes, contrôlé, entiè-
rement équipé pour la boucherie », 
précise-t-il.
On l’aura compris : la boucherie 
traditionnelle, c’est son créneau ! Un 
créneau qu’on ne trouvait pas, avant 
lui, sur le marché rolivalois. « Il y avait 
un boucher hallal mais pas de boucher 
traditionnel. Je trouvais ça dommage, il 
faut de tout ». n
*Rens. et commandes au 06 78 36 84 50

TELEX…
Burger King débarque
Les travaux viennent tout juste 
de commencer ! D’ici l’été, une 
nouvelle enseigne de restauration 
rapide aura ouvert ses portes sur la 
zone d’activités des Clouets. Burger 
King viendra s’installer à la place de 
la Pataterie, fermée depuis fin 2016. 
À la clé, une cinquantaine d’emplois 
créés, dont une majorité dédiée à 
des Rolivalois.

Saveurs du Nord 
à déguster
Le restaurant Au Wedge (ex Poivre 
Rouge) vient de fermer ses portes 
sur la zone des Clouets. Depuis, les 
ouvriers ont investi les lieux pour une 
transformation en profondeur. Avant 
la fin du printemps, le Comptoir 
du Malt accueillera ses premiers 
clients autour d’une cuisine et une 
atmosphère héritées des brasseries 
du Nord (autour de plats typiques de 
cette région). Une dizaine d’emplois 
seront créés dès l’ouverture.

Val2Bio entre en scène
Encore quelques toutes petites 
semaines de patience et les amateurs 
de produits bio et locaux pourront 
pousser la porte de leur nouvelle 
caverne d’Ali Baba ! Val2Bio, la 
première épicerie bio rolivaloise, 
verra le jour courant mars sur le 
centre commercial des Falaises. En 
plus de favoriser les circuits courts, 
l’enseigne proposera animations et 
ateliers en tout genre.

F4S : se former à tout âge
L’institut de formation F4S vient d’ouvrir ses portes à Val-de-Reuil. Avec un taux de 95 % 
de retour à l’emploi après formation, les stagiaires (avec ou sans diplômes) y affluent.

À deux pas de chez soi !
Motivée… Emilie Damois l’était particulièrement lorsqu’elle a intégré la 
formation de secrétaire assistante médico-sociale en septembre dernier. 
Depuis, cette mère de famille rolivaloise est plus qu’épanouie. « Avec huit 
stagiaires par classe, la formation est très efficace, très adaptée à chacun 
d’entre nous. Je suis vraiment ravie d’avoir réussi à y entrer ». Ravie aussi 
d’avoir pu effectuer récemment son stage de six semaines dans sa ville (elle 
a intégré le cabinet médical du Docteur Bourez).
Fin avril, Emilie Damois achèvera cette formation qui lui tenait tant à cœur ; 
elle qui avait choisi d’interrompre son activité professionnelle dans un bar 
/ restaurant / tabac pour commencer une nouvelle vie. Nul doute qu’elle 
trouvera rapidement un emploi, après cette formation qui frise les 100 % 
de réussite ! n

Dans ses locaux de l’avenue des Falaises, Raja Naayma (à gauche) 
a notamment reconstitué une véritable crèche
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Ces femmes bien décidées 
à retrouver un emploi !
Dix Rolivaloises se sont lancées dans l’aventure de Professionn’elles en action. 
Un dispositif de retour à l’emploi dédié aux femmes qui a fait l’unanimité. Reportage.

P ar choix ou par obligation, elles 
ont quitté le monde du travail 
pour élever leurs enfants ; 

certaines ont même choisi d’être maman 
à plein temps avant d’avoir posé le pied 
dans la vie professionnelle…
Si mère au foyer est, dit-on, le plus beau 
métier du monde, quitter la maison 
pour retrouver du travail est loin d’être 
un long fleuve tranquille. Surtout quand 
viennent s’ajouter les soucis de garde 
d’enfant, de mobilité, de diplôme, 
d’expérience…
À Val-de-Reuil, elles sont nombreuses à 
être confrontées à cette situation. Mais 
pas question ici que le constat devienne 
fatalité : c’est tout l’enjeu de Profes-
sionn’elles en action, un dispositif inédit 
dédié aux femmes chargées de famille, 
mis en place par la Ville en partenariat 
avec Adéquation et Développement et 
le CIDFF.

Des ateliers tous azimuts
« 10 femmes, de 28 à 50 ans, ont 
intégré cette première session du 
dispositif, indique Allal El Ouerdighi, 
directeur du CCAS. Pour chacune 
d’elles, il s’agit d’identifier et lever les 
freins qui les empêchent de remettre 
le pied à l’étrier ». Objectif donc : 
l’insertion professionnelle de ces dix 
mères de famille, suivies par d’autres 

dans les prochaines semaines.
Depuis deux mois, Mickaëlle, Sophoen, 
Sandrine, Ludivine et les autres se 
retrouvent plusieurs heures par semaine 
pour des ateliers tous azimuts. Sous le 
regard bienveillant de Marie-Thérèse Dos 
Santos, responsable pédagogique chez 
Adéquation et Développement, elles ont 
travaillé leur CV, leur lettre de motivation, 
leur projet professionnel mais aussi (et 
surtout) leur confiance en elle.
« En quelques semaines, il y a eu une 
très belle progression : elles se sont 
ouvertes les unes aux autres, ont pu 
partager leurs difficultés, s’aider à 
trouver des solutions ». Et réaliser que 
certains obstacles n’étaient finalement 
pas insurmontables : « Grâce à Amelle 
Hamnache (à g.) tient une permanence 
au CCAS, je sais maintenant que se 
déplacer est bien plus souple que je 
ne le pensais », confie Julie, arrivée 
récemment à Val-de-Reuil.
Chaque semaine, pendant ces deux 
mois, David Letell ier, formateur 
chez Ifair, les a accompagnées vers 
davantage d’autonomie avec de 
multiples outils : « j’essaie de leur faire 
comprendre que tout est possible. On 
sent qu’elles reprennent confiance et 
c’est la clé de tout ».
Professionn’elles en action, c’est aussi 
un important travail, avec le CIDFF, pour 

permettre à ces femmes de connaître 
leurs droits vis-à-vis de leur employeur ; 
avec la CAF, sur les différentes aides 
envisageables ; avec un comédien, sur 
la communication visuelle et l’estime de 
soi… sans oublier ces pauses bien-être 
essentielles pour apprendre à prendre 
soin de soi.
Et pour donner plus de sens encore 

au dispositif, les dix volontaires se 
sont immergées, le temps d’un stage 
de deux semaines, dans l’univers de 
l’entreprise. « C’est très important de 
leur permettre de retrouver le contact 
avec l’entreprise, de mettre en pratique 
leur projet professionnel. C’est un 
tremplin vers le retour à l’emploi », 
précise Christine Caron, responsable 
du service municipal de l’emploi. Une 
initiative qui a enthousiasmé les partici-
pantes, convaincues qu’elles disposent 
désormais des armes nécessaires à 
une bonne recherche d’emploi. « Mon 
étoile va peut-être briller maintenant », 
conclut Julie ! n

Ce qu’elles en pensent
Retrouver confiance en soi
À 49 ans, Nouhed n’a qu’une idée en tête : retrouver 
du travail ! Secrétaire de direction en Algérie, 
elle n’a jamais travaillé depuis son arrivée 
en France il y a 19 ans. « Pendant toutes 
ces années, j’ai élevé mes 3 enfants ». 
La confiance en soi… c’est ce qui, pour 
elle, est le plus difficile à garder quand 
on reste longtemps à la maison. 
Professionn’elles en action était donc 
une aubaine pour cette maman qui 
rêve de travailler auprès des enfants. 
« Tous ces ateliers vont me permettre 
de chercher du travail efficacement ». 
Au-delà de son projet professionnel, 
Nouhed est heureuse de la complicité 
partagée au sein du groupe. « Se retrouver 
entre femmes est rassurant ; on peut partager nos 
soucis, nos difficultés ; s’épauler ».

COMMENT PARTICIPER ?
Professionn’elles en action est un dispositif « made in Val-de-Reuil » qui 
s’adressera pendant 3 ans à 80 Rolivaloises chargées de famille, réparties par 
sessions d’une dizaine de participantes. L’action se déroule sur 2 mois environ, 
à raison de 4 matinées / semaine (calées sur les horaires de classe), quelques 
journées entières et un stage de 2 semaines en entreprise.
La prochaine session démarre le 15 mars. Toutes les femmes intéressées sont 
invitées à une réunion d’information collective organisée le vendredi 1er mars à 
9h00 au CCAS.
*Rens. auprès du service municipal de l’emploi : 02 32 09 51 41 ou ccaron@
valdereuil.fr

“ Leur faire 
comprendre 
que tout est 
possible » ”

Amelle Hamnache (à gauche) assure les 
permanences hebdomadaires de Leader 
Interim au CCAS.

L’interim à sa porte
De la voie du Testelet au CCAS de 
Val-de-Reuil, il n’y a qu’un pas que 
l’agence d’interim Leader Interim 
n’a pas hésité à franchir. Depuis 
quelques semaines, l’entreprise 
de travail temporaire rolivaloise, 
installée sur la zone des Clouets, se 
délocalise le temps d’une journée 
jusqu’au cœur de la ville. « Chaque 
mercredi, une assistante en recru-
tement tient une permanence au 
CCAS pour les demandeurs d’emploi 
rolivalois », indique Florence Jouan, 
directrice de l’agence, très attachée 
à favoriser la démarche locale et très 
impliquée dans l’accompagnement 
des demandeurs d’emploi.
Côté offres d’emploi, l’agence 
dispose d’un vaste panel de postes 
à pourvoir dans la logistique, 
dans l’industrie, dans la prépa-
ration de commandes… et dans 
de nombreux autres secteurs, que 
ce soit sur Val-de-Reuil ou ses 
environs. « Nous disposons d’offres 
en Interim mais aussi d’un certain 
nombre d’embauches ». Lors de ses 
permanences, Leader Interim peut 
aussi proposer un passage par une 
formation avant de rejoindre l’interim 
puis l’embauche ; ou encore mettre 
en place un accompagnement vers 
le permis de conduire, quel que soit 
l’âge.
*Permanence libre mercredi 9h00 - 
12h30 au CCAS ; sur rdv mercredi 
après-midi. Tel. 02 32 09 51 41.

Du courage pour oser avancer
Des petits boulots… Stella en a connus de très 
nombreux avant de se consacrer entièrement à 
ses 3 enfants. Mais depuis quelques années, 
cette mère de famille de 40 ans rêve d’un 
projet bien précis : « Je suis tellement 
passionnée de culture asiatique que 
je voudrais ouvrir à Val-de-Reuil une 
boutique de mangas japonais et 
musique k-pop ». Mais Stella en a 
conscience : passer du projet à la 
réalité est loin d’être une mince affaire. 
« J’apprends ici à bien focaliser sur ce 
que je veux vraiment ; à ne pas avoir 
peur du jugement. Ce groupe donne 
du courage pour oser avancer. Et ça, c’est 
très précieux ». Voir d’autres projets, parler 
à d’autres femmes sont autant de moteurs qui 
poussent Stella à avoir envie d’aller au bout de son rêve !

Une belle diversité de participantes à Professionn’elles en Action

Amelle Hamnache (à g.) tient une 
permanence au CCAS
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Le saviez-vous ?
Val-de-Reuil,  
royaume du cheval
Entre Val-de-Reuil et le cheval, c’est une longue et 
belle histoire dont de nouvelles pages s’écrivent année 
après année. Terre équine par excellence, notre ville 
abrite ainsi pas moins de… trois centres équestres !
Le plus ancien a vu le jour à la Ferme de la Motte, cette 
magnifique bâtisse du XVIIème siècle blottie le long des 
Rives de l’Eure et du Vaudreuil. Sa vocation équestre 
ancestrale se perpétue aujourd’hui encore grâce 
notamment aux concours hippiques qui prennent une 
dimension toute particulière dans le charme des lieux.
À l’autre extrémité de la ville, galopent « les Ecuries 

de la Voie Blanche ». Ouvert il y a 40 ans, le centre 
équestre s’étend sur 11 hectares et jouit d’un environ-
nement privilégié, à deux pas de la forêt de Bord.
Benjamin rolivalois, le parc équestre des Sablons a 
quant à lui posé ses sabots non loin de son voisin de la 
Motte, dans la propriété qui fut jadis celle du château 
du Vaudreuil. Ses bâtiments qui abritèrent ensuite 
un centre de 
vacances géré 
par la Ville de 
Va l - d e - R e u i l 
fu rent  t rans -
formés, il y a 
u n e  d i z a i n e 
d’années,  en 
centre équestre.

L a lutte contre le chômage… un 
combat quotidien à Val-de-Reuil 
où les initiatives en faveur de 

l’emploi se multiplient : en plus des 
dispositifs 100 chances / 100 emplois 
(pour les jeunes), Professionn’elles en 
action (pour les femmes), des parte-
nariats avec les acteurs de l’emploi, 
de la montée en puissance du service 
municipal de l’emploi, un événement 
incontournable attire chaque année les 
foules au stade Jesse Owens : le forum 
de l’emploi, des métiers et de l’orien-
tation. Il aura lieu cette année le jeudi 
28 mars.

4000 VISITEURS, 
200 EXPOSANTS

Her mès  Pa r fum,  B igmat ,  Mac 
Donald’s, Burger King, Carrefour, Ikea, 
Decathlon… autant d’enseignes qui 
font leur entrée cette année au forum 
de l’emploi et viennent rejoindre les 
200 entreprises et structures, fidèles 
au rendez-vous. L’occasion donc de 
présenter aux 4000 visiteurs attendus 
toute la palette de métiers présents 
sur la ville, sur l’agglomération, sur la 
région : de la logistique à la cosmétique, 
de la pharmacie aux métiers de luxe, 
des transports au BTP en passant par 

les espaces verts, le numérique, l’auto-
mobile, les services à la personne… 
chacun présentera son savoir-faire et 
ses besoins le temps d’une journée.

350 OFFRES D’EMPLOIS 
À POURVOIR

Pour cette édition 2019, les organi-
sateurs ont fait le pari de proposer 350 
offres d’emploi au fil de la journée. Pour 
cela, un espace recrutement de 300 m2 
sera aménagé pour permettre aux 
employeurs d’effectuer des entretiens 
d’embauche. Et pour mieux préparer 
les candidats, un « coaching » avant 
entretien y sera proposé.
En avant-première, un salon du recru-
tement en ligne sera ouvert sur internet 
début mars sur www.salonenligne.
pole-emploi.fr (cliquer sur Salon de 
Val-de-Reuil). Les visiteurs y trouveront 
toutes les offres disponibles et pourront 
postuler en ligne. « Une présélection 
sera effectuée par les employeurs avant 
les entretiens du 28 mars », indique 
Allal El Ouerdighi, directeur du CCAS.
Vous n’êtes pas à l’aise avec internet ? 
Rendez-vous au service municipal 
de l’emploi (CCAS de Val-de-Reuil) 
où vous serez guidés par les profes-
sionnels.

FORUM DE 
L’ORIENTATION

Comme l’an passé, le forum de l’orien-
tation (auparavant organisé à Romilly-
sur-Andelle) fonctionnera main dans la 
main avec le forum de l’emploi. Tout 
au long de la journée, 1500 élèves de 
3ème mais aussi des lycéens viendront 
découvrir les filières et formations 
proposées dans la région, rencontrer 
les professionnels, affiner leur projet…

ESPACES INSERTION 
ET HANDICAP

Avec l’appui de Cap’Emploi, partenaire 
du forum rolivalois, un véritable village 
dédié à l’inclusion du handicap s’ins-
tallera à Jesse Owens. De nombreuses 
entreprises qui favorisent l’insertion 
des personnes handicapées y seront 
réunies.
De la même manière, un espace 
consacré à l’insertion sera installé et 
recevra de nombreuses entreprises 
spécialisées dans l’insertion. L’occasion 
de lever le voile sur « Humando », 
agence d’interim par l’insertion qui 
ouvrira, dans le courant de l’année, son 
antenne rolivaloise. n

Au rendez-vous de l’emploi
Evénement incontournable à Val-de-Reuil, le forum de l’emploi, des métiers et de 
l’orientation prend ses quartiers au stade Jesse Owens le 28 mars. Avec lui, une 
pluie de nouveautés.

Q uand le géant international des 
télécommunications et le Petit 
Poucet des Villes françaises 

unissent leurs forces, l’alliance donne 
vie à une initiative inédite : AIDEVIG 
Bodyguard.
Orange a en effet choisi Val-de-Reuil 
pour tester une expérimentation 
nationale d’alerte pour les personnes 
isolées, fragiles, dépendantes ou 
victimes de violence.
D’un simple clic sur un téléphone 
mobile ou un objet connecté, les 
personnes équipées de l’application 
Aidevig Bodyguard pourront alerter 
jusqu’à dix personnes. « Elles peuvent 
également donner des nouvelles en 
signifiant que tout va bien, que ça ne 
va pas ou déclencher l’alerte rouge 
pour une urgence », indique-t-on chez 
Orange.
Pour officialiser ce partenariat hors 
du commun alliant technologie et 
action sociale, Stéphane Richard, PDG 
d’Orange, et Marc-Antoine Jamet 
s’étaient donné rendez-vous le 21 
novembre au salon des maires et des 
collectivités territoriales. Avec eux, le 
CIDFF de l’Eure également partenaire 
du projet, dans le cadre de la lutte 
contre les violences faites aux femmes.

Une centaine de Rolivalois bénéfi-
cieront très bientôt de cette expéri-
mentation nationale. En attendant, 
Stéphane Richard ne cache pas sa joie 
de mobiliser son entreprise autour de 
ce dispositif. « On s’éloigne un peu 
des problématiques de déploiement 
ou de maintien de réseau. Aidevig 
Bodyguard permet de mettre en avant 

autre chose que les risques d’internet : 
le digital ici est un vrai bénéfice pour 
la vie quotidienne ». Une initiative 
pour laquelle Marc-Antoine Jamet n’a 
pas manqué de manifester sa recon-
naissance : « Vous faites quelque chose 
qui améliore la tranquillité, la sécurité, 
la sérénité dans une ville. Je ne peux 
qu’en être heureux ». n

COMMENT 
ÇA MARCHE ?
Le forum de l’emploi, des métiers 
et de l’orientation aura lieu le jeudi 
28 mars de 9h00 à 17h00 au stade 
Jesse Owens. Entrée gratuite et 
ouverte à tous.
Rens. au service municipal de 
l’emploi – CCAS de Val-de-Reuil : 
02 32 09 51 41
ccaron@valdereuil.fr

Alerter en un clic
Le groupe Orange a choisi d’expérimenter à Val-de-Reuil un dispositif inédit 
d’alerte pour les personnes isolées, fragiles ou dépendantes.

Stéphane Richard, PDG d’Orange (à gauche), vient de signer avec Marc-Antoine Jamet une 
convention pour déployer à Val-de-Reuil Aidevig BodyGuard
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Faites-vous recenser !
C’est parti pour la campagne de recen-
sement 2019. Jusqu’au 23 février, 408 
foyers rolivalois vont recevoir la visite 
d’un des trois agents recenseurs qui 
vous remettront les différents formu-
laires à remplir.
Il faut le savoir…. le recensement est 
obligatoire : impossible d’y déroger. 
Soyez toutefois rassurés, les données 
collectées ne sont utilisées que par 
l’INSEE (institut national de la statistique 
et des études économiques) sans être 
transmises à d’autres administrations.
Alors, à quoi sert le recensement ? 
Grâce aux données collectées, les petits 
et grands projets qui vous concernent 
peuvent être pensés et réalisés. Faut-il 
envisager la construction d’une école, 
d’une crèche, d’une maison de retraite ? 

Quelles dotations de l’Etat attendre ?...
En attendant, Isabelle Baillet, Dorothée 
Dorby et Christian Avollé sillonnent 
la ville, sans répit, pour rencontrer les 
Rolivalois sélectionnés par l’Insee.
Pour remplir le formulaire, plusieurs 
solutions : soit vous le faites seul et le 
rendez aux agents recenseurs ensuite ; 
soit l’agent vous aide à le remplir ; 
soit vous optez pour le formulaire sur 
internet. « Chaque foyer reçoit son 
code d’accès et remplit directement en 
ligne ; c’est encore plus rapide que par 
papier », souligne Christian Avollé.
L’an passé, Val-de-Reuil avait reçu la 
palme départementale du recensement 
en ligne : 72 % des foyers avaient opté 
pour cette solution ! Plus écologique, 
plus pratique, plus efficace… n

Plus souple, 
plus simple !
Vous avez oublié de vous inscrire 
sur les listes électorales avant le 31 
décembre ? Vous avez emménagé 
à Val-de-Reuil après cette date ? 
Soyez rassurés : vous pourrez malgré 
tout mettre votre bulletin dans l’urne 
aux élections européennes.
C’est une grande nouveauté dans 
le paysage électoral ! Depuis 
le 1er janvier, avec l’entrée en 
vigueur du « répertoire électoral 
unique (REU) », tout citoyen peut 
solliciter son inscription sur les 
listes électorales en mairie jusqu’au 
6ème vendredi précédent le scrutin. 
Pour les élections européennes, 
prévues le dimanche 26 mai, vous 
avez jusqu’au 31 mars 2019 pour 
effectuer vos démarches.
Plus simple et plus souple, ce 
nouveau registre – géré par l’INSEE 
– permet la mise à jour en continu 
des listes électorales.
*Renseignements au 02 32 09 51 51.

Quand la sirène change d’heure
C’est un rituel partout en France chaque premier mercredi 
du mois : une sirène retentit à midi tapantes ! Du moins 
jusqu’au 7 novembre dernier. Car désormais, c’est à 11h45 
que se déclenche la sonnerie stridente à Val-de-Reuil 
comme toutes les communes de la partie Nord de la France.
Marre des habitudes ? Pendule déréglée ? Rien de tout 
cela… Un nouveau logiciel de gestion de l’alerte a été 
mis en place par le Ministère de l’Intérieur qui a décidé de 
scinder la France en trois zones le temps des réglages. Cette 
petite longueur d’avance ne devrait être que temporaire.
Mais au fait, pourquoi cette sirène chaque mois à heure 
fixe ? Opérationnel depuis la Seconde Guerre Mondiale 
(pour prévenir des raids aériens), ce système d’alerte sonore 

sert toujours à prévenir la population d’un éventuel danger 
(inondations, feux de forêts, explosions chimiques…). Il 
est testé chaque mois pour vérifier qu’il fonctionne correc-
tement.
Le signal officiel consiste en trois cycles successifs d’1 
minute et 41 secondes, séparés d'un silence de 5 secondes. 
Pourquoi cette durée ? Parce qu'à l'époque où le système 
a été inventé, il fallait 20s à la sirène pour atteindre sa 
puissance maximale, et 21s pour revenir au silence. Les 
ingénieurs ont décidé qu'elle devait sonner au moins une 
minute pour être bien entendue. D'où la durée totale d'1 
minute et 41 secondes. n

Isabelle Baillet, Christian Avollé et Dorothée Dorby (de g. à d.) sont les trois agents recenseurs 
rolivalois. Priorité à l’Education !

C’est une tradition rolivaloise : à l’aube de chaque nouvelle année, 
Marc-Antoine Jamet réunit la communauté éducative de la ville pour 
lui adresser ses vœux ! Un rendez-vous auquel le maire est d’autant 
plus attaché que chaque jour à Val-de-Reuil, près de 6000 enfants, 
adolescents et jeunes adultes prennent le chemin de l’école ou 
d’une formation.
Ici, le mot d’ordre est clair : pas d’économies sur l’Education ! C’est 
dans cet état d’esprit que s’est mis en place le dédoublement récent 
des CP et CE1. « Entre 2017 et 2018, 20 classes ont été dédoublées ; 
d’autres le seront encore en privilégiant toujours la qualité pour les 
enfants et les enseignants ».
Dans le même temps, les chantiers d’envergure se multiplient : 
travaux d’accessibilité ; réfection du parvis Léon Blum, de la crèche et de l’école maternelle du Pivollet ; remplacement 
des menuiseries à Jean Moulin ; sécurisation de toutes les écoles ; modernisation du parc informatique… Seule ombre au 
tableau : la fermeture du collège PMF. « C’est un échec, une erreur que nous payons tous ; la mixité s’est dégradée ; nos 
enfants en subissent les conséquences ». Marc-Antoine Jamet dénonce avec fermeté les conditions de vie imposées à nos 
collégiens. Son espoir aujourd’hui : que le Département reconstruise au plus vite un nouveau collège PMF ! n

Marc-Antoine Jamet était entouré de l’inspecteur Jean-Mary 
Le Chanony lors de la présentation des vœux 

Un chemin 
de victoires en victoires

Marc-Antoine Jamet est un homme heureux : « La Chambre 
de comptes l’a dit : Val-de-Reuil n’est plus l’homme malade du 
département » ! Mieux, jour après jour, les victoires s’y multi-
plient. « Individuelles ou collectives, elles n’ont pas manqué 
en 2018 », rappelait-il lors de ses vœux, devant 900 invités 
réunis le 17 janvier à l’Arsenal. Aux habitants de plus en plus 
nombreux, aux entreprises qui prospèrent et aux commerces qui 
se multiplient, à la délinquance qui recule, s’ajoute l’excellence 
à la rolivaloise dans de nombreux domaines. L’écoquartier, qui 
a remporté plusieurs prix nationaux, est une de ses vitrines. 
« Philippe Madec est l’homme de l’année à Val-de-Reuil », se 
réjouissait le maire en félicitant l’architecte qui a dessiné ce bijou.
L’enthousiasme des promoteurs pour la ville comme l’inté-

gration de Val-de-Reuil dans le nouveau programme de 
renouvellement urbain (95 millions € d’investissement) en 
sont une autre.
L’excellence, c’est aussi le sport (ses clubs, ses équipements, 
ses champions), la culture : « pour certains, c’est une charge ; 
pour nous, c’est une priorité » ou encore l’éducation (trophées 
des apprentis, prouesse des lycéens…).
À l’aube de cette nouvelle année, l’excellence semble 
poursuivre son chemin : création d’un terrain de foot 
synthétique et d’un skate park, réhabilitation du jardin sportif, 
travaux de voirie ; plan de mobilité piétonne et cycliste… 
et tant d’autres. « Tous ces projets ont un dénominateur 
commun : l’intérêt des Rolivalois ». n

Retrouvez le discours de Marc-Antoine Jamet et le reportage complet sur la soirée sur www.valdereuil.fr 
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Près de 200 animaux – errants pour la plupart - sont recueillis, nourris, soignés 
chaque année au chenil de Val-de-Reuil. Rencontre avec la maîtresse des lieux.

U n petit havre de paix à l’abri 
de l ’agi tat ion urbaine… 
Nathalie Peudevin a réussi son 

pari : transformer son lieu de travail 
en une accueillante terre d’asile pour 
« animaux traumatisés ». Bienvenue au 
chenil municipal !
Ils sont des dizaines et des dizaines 
chaque année à rejoindre ce refuge 
transitoire : des chiens, des chats mais 
aussi des perruches, des souris, des 
colombes, des tortues, des cygnes… 
« J’ai même récupéré un jour une 
poule pondeuse à qui j’ai finalement pu 
trouver une nouvelle famille ».
Ici, ces animaux - retrouvés errants dans 
les rues de Val-de-Reuil, récupérés dans 
des logements après intervention de 
la police ou confiés blessés au chenil 
après avoir été découverts dans la 
nature – sont choyés. « Tout le temps 
de leur présence au chenil, je m’occupe 
beaucoup d’eux ; je fais en sorte qu’ils 
se sentent bien ici ».
Et cela passe aussi par l’aménagement 
du site : des espaces verts comparti-
mentés où se dégourdir les pattes, des 
boxes spacieux où se blottir en toute 

sécurité, des chatteries isolées des 
chiens pour limiter le stress, un local 
spécifique dédié aux furets… rien n’a 
été laissé au hasard !

Nathalie Peudevin est, depuis 20 ans, 
la maîtresse des lieux. Un métier qu’elle 
exerce toujours avec la même passion. 
« J’aime les animaux ; j’aime essayer de 
leur sauver la vie ». Un enthousiasme 
précieux pour Val-de-Reuil comme pour 
les villages alentours dont les animaux 
errants (par convention) rejoignent aussi 
le chenil rolivalois. Car il faut le savoir : 
la gestion des animaux errants est une 
obligation légale des communes.
Pour tout ce petit monde recueilli, le 
délai légal de garde au chenil (qu’on 
appelle aussi fourrière) est de huit jours 
ouvrés. « Si l’animal est identifié, nous 
essayons de prendre contact avec le 
propriétaire pour qu’il le récupère ; s’il 

ne l’est pas, c’est plus compliqué », 
précise la responsable.
 Si un animal errant n’a pas été réclamé 
dans ces délais, le chenil en devient 
propriétaire. « Après avoir testé leur 
sociabilité, étudié leur comportement, 
je prends contact avec des refuges ou 
des associations pour que ces animaux 
puissent à nouveau être adoptés ». 
Dans quelques cas heureusement bien 
rares, Nathalie Peudevin n’a aucune 
autre solution que de faire eutha-
nasier l’animal. Pour les autres, c’est la 
promesse d’une nouvelle vie ! n

MODE D’EMPLOI
Vous avez perdu votre animal ? Vous 
avez découvert un animal errant 
et/ou blessé ? Contactez la police 
municipale au 02 32 09 44 44 ou 
06 11 44 11 11.
Attention : vous ne pouvez déposer 
vous-même un animal au chenil ; 
celui-ci n’est pas un lieu public. Vous 
devez donc obligatoirement passer 
par la police municipale.

Nathalie Peudevin est aux petits soins de ses pensionnaires.

“ Je fais en sorte 
qu’ils se sentent 

bien » ”

Un refuge au poil !

Seniors : les bons réflexes !
Le constat est le même partout en 
France : le sentiment d’insécurité est 
plus important chez les seniors, même 
si, chiffres à l’appui, ils sont moins 
souvent victimes d’atteintes que les 
personnes plus jeunes.
Veiller à leur bien-être, les rassurer, 
les protéger… c’est pour tout cela 

à la fois qu’a été créée l’opération 
« tranquillité seniors », opérationnelle 
depuis plusieurs années à Val-de-Reuil. 
« Lors de leurs patrouilles, nos policiers 
effectuent des passages réguliers 
autour du domicile des personnes qui 
le souhaitent. Ils peuvent même parfois 
frapper à leur porte pour mieux les 

rassurer », indique le commissaire de 
police Julien Daubigny.
Entièrement gratuit, ce dispositif est 
encore peu connu des Rolivalois. Pour 
en bénéficier, rien de plus simple : il 
suffit de se rendre au commissariat (et 
non à la police municipale) et de s’y 
enregistrer.
Quoi qu’il en soit, le commissaire 
Daubigny incite chacun à adopter des 
réflexes au quotidien. « Il faut composer 
le 17 dès qu’on constate quelque chose 
de bizarre. On ne dérange jamais. Il 
est préférable même que la police se 
déplace pour rien ».
De la même manière, le patron du 
commissariat insiste sur la nécessité 
de toujours demander sa carte profes-
sionnelle à quelqu’un qui se présente 
chez soi, que ce soit un policier ou un 
technicien eau, électricité, gaz… n
*Opération Tranquillité Seniors – 
inscriptions au commissariat de police, 
chaussée du Parc. 02 32 59 72 29

Un renfort bienvenu
Après l’inquiétude, le soulagement ! 
Depuis le mois de décembre, 13 
policiers supplémentaires – quatre 
femmes et neuf hommes - ont rejoint 
les effectifs du commissariat de police 
de Val-de-Reuil. Désormais, ils sont 
donc 70 au total à assurer la sécurité en 
ville et dans l’ensemble de la circons-
cription.
Un renforcement  sa lué par  le 
commissaire Julien Daubigny, patron 
du commissariat, qui a immédiatement 
pu redéployer ses troupes pour une 
meilleure efficacité. « Plusieurs d’entre 
eux ont rejoint le groupe de sécurité de 
proximité composé de 9 fonctionnaires. 
Depuis quelques semaines, cela nous 
permet d’avoir un équipage en plus 
sur le terrain, l’après-midi et en soirée, 
sept jours sur 7 » (jusqu’alors, le groupe 
de sécurité de proximité pouvait 
uniquement être opérationnel cinq 
jours sur sept). De la même manière, 
cette hausse des effectifs a permis de 
consolider le service d’investigation.
Dès l’arrivée de ces nouveaux policiers, 
l’opération anti holp-up (qui se déploie 

chaque année à l’approche des fêtes 
de Noël) a pu être intensifiée ainsi que 
le dispositif mis en place autour de la 
Saint-Sylvestre.
Quoi qu’il en soit, la situation sur le 
territoire est plutôt encourageante. 

« La délinquance est en baisse », se 
réjouissait récemment le maire, après 
s’être entretenu avec le commissaire 
Daubigny.  Espérons qu’e l le  se 
confirmera tout au long de cette année 
2019. n

Les policiers vont pouvoir accroître leur présence sur le terrain (photo d’archives)
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À la rencontre de 
femmes d’exception

I ls ont entre 8 et 16 ans, viennent de 
tous horizons rolivalois, certains se 
connaissent, d’autres pas… Mais 

tous ont accepté le même défi ces 
dernières semaines : se mettre dans la 
peau d’un journaliste !
Notre magazine Val-de-Reuil Infos 
leur a ouvert ses colonnes pour leur 
permettre de découvrir l’exercice, 
d’aiguiser leur plume, de développer 
leur sens critique, leur prise de parole... 
Une initiative très instructive, selon 
Gilles Fleury, directeur de l’école 
primaire les Dominos et co-pilote du 
projet : « Grâce à cela, les élèves ont 
pu rencontrer des acteurs de la vie 
quotidienne, s'approprier leur environ-

nement immédiat, communiquer des 
informations : les vérifier, les interpréter, 
donner du sens au langage écrit ». 
Alors même qu’on s’apprête à célébrer 
le 8 mars prochain la journée interna-
tionale pour les droits des femmes nos 
jeunes journalistes se sont penchés 
sur ce sujet ô combien sensible à 
Val-de-Reuil comme ailleurs. Pour cela, 
ils se sont attelés à mettre un coup de 
projecteur sur des femmes d’exception, 
que ce soit celles qui ont su s’imposer 
par leur féminité ou par la place qu’elles 
se sont faites dans un univers majoritai-
rement masculin, que ce soit celle (s) 
que la ville a mises à l’honneur pour leur 
action et leur courage…
Ce combat pour l’égalité hommes / 
femmes… la ville de Val-de-Reuil l’a 
fait sien de longue date. Un combat 
qui passe notamment par l’emploi, 
dans une ville où le chômage féminin 
est un fléau. En cause notamment, les 
difficultés liées à la garde des enfants, 
à leur éducation, à la mobilité… Un 
constat qui a conduit le CCAS, par 
l’intermédiaire de son service municipal 

de l’emploi, à prendre le taureau par les 
cornes et lancer une initiative inédite : 
professionn’elles en action (lire p12). Ce 
dispositif doit permettre de donner à 80 
femmes, sur 3 ans, toutes les chances 
de trouver un emploi.

Ce combat, la ville le mène également 
à travers un événement annuel 
unique en son genre : la Rolivaloise. 
Cette marche / course exclusivement 
réservée aux femmes accueille chaque 
année plus de 2000 participantes ; 
des femmes de tous âges, venues 
de tous horizons qui se rassemblent 
à Val-de-Reuil courant mars (lire p25) 
à la fois pour défendre leurs droits et 
soutenir le dépistage du cancer du sein. 
Le rendez-vous est fixé cette année le 
dimanche 17 mars ! n

Au guidon du S’Cool Bus !
Pédaler en cadence pour aller à l’école… c’est désormais le quotidien de 24 écoliers 
de Louise Michel et Jean Moulin. Bienvenue au S’Cool Bus !

U ne chose est sûre : pour 
Kalvin, Maïlys, Yéliz, Chloé et 
les autres…, aller à l’école est 

chaque matin une nouvelle aventure. Il 
faut dire que ces 24 écoliers de Louise 
Michel et Jean Moulin ont la chance de 
découvrir les plaisirs d’un ramassage 
scolaire pas comme les autres pour 
rejoindre leur classe. Dispositif inédit 
proposé par l’Agglo seine-Eure en 
partenariat avec la Ville, le S’Cool Bus 
cumule les atouts tous azimuts : bon 
pour la santé, pour l’environnement, 
pour la sécurité comme pour la convi-
vialité !
Opérationnel depuis le 7 janvier à 
Val-de-Reuil, le S’Cool Bus a immédia-
tement conquis son public. « C’est 
rigolo. On pédale tous ensemble pour 
aller à l’école ». Kalvin, 9 ans, confie 
même avoir encore plus envie d’aller 
à l’école maintenant. Tout comme sa 
petite sœur Kayla (6 ans) qui reconnaît 
tout de même : « la première fois, 
j’avais un peu peur ».
Formés pour piloter les trois engins 
en service à Val-de-Reuil, les trois 
chauffeurs sont extrêmement vigilants 
sur la sécurité : pas question de démarrer 
tant que les gilets phosphorescents ne 

sont pas enfilés et les casques enfoncés 
sur les petites têtes, ni de prendre le 
moindre risque sur le trajet.
Actuellement, deux S’Cool bus assurent 
les rotations quotidiennes à Louise 
Michel (16 enfants) et un autre à Jean 
Moulin (8 enfants). « On tourne toutes 
les quatre semaines pour permettre à 
un maximum d’enfants de bénéficier 

du S’Cool Bus », indique Cyrielle, l’une 
des pilotes, qui récupère ses passagers 
devant chez eux le matin et les y 
redéposent le soir. n
*Vous souhaitez inscrire vos enfants 
sur l’un de ces circuits, rendez-vous sur 
www.scoolbus.fr.
Reportage complet sur le S’cool Bus sur 
www.valdereuil.fr

EN BREF
Handicap : tous concernés !
3 décembre : journée mondiale pour les personnes handi-
capées ; journée exceptionnelle pour le centre EPIDE de 
Val-de-Reuil. Ce jour-là, 130 des jeunes volontaires de l’éta-
blissement, tous âgés de 18 à 25 ans, se sont mis dans 
la peau de personnes handicapées pour participer à une 
après-midi entière d’ateliers sportifs inédits au gymnase 
Léo Lagrange. Basket-ball en fauteuil roulant, volley-ball 

assis, parcours en fauteuil ou avec les yeux bandés, torball, 
techniques de guidage... autant d'activités qui ont permis 
de les sensibiliser aux difficultés de la vie quotidienne, aux 
adaptations nécessaires des personnes en situation de 
handicap. A l'issue de ce rendez-vous à la fois pédagogique 
et citoyen, les jeunes ont remis à l'association Bouchons 
276, plus de 150 kg de bouchons récoltés à l'EPIDE. Une 
collecte destinée à soutenir l'achat de matériel pour les 
personnes handicapées.

Portes ouvertes CFA
Le CFAIE de Val-de-Reuil organise plusieurs journées portes 
ouvertes au fil de l’année. Les prochaines auront lieu les 
samedis 2 février, 23 mars et 27 avril de 9h00 à 12h00 et 
de 14h00 à 17h00. L’établissement rolivalois propose des 
formations du CAP au Bac Pro dans les secteurs Vente et 
Commerce – Coiffure – Fleurs – Mécanique automobile – 
Cuisine et Restauration – Boulangerie Pâtisserie et Choco-
laterie – Boucherie Charcuterie et Traiteur. n
*Plus d’infos sur www.cfaie.fr

Pédaler tous ensemble pour aller à l’école… c’est la magie du S’cool bus, en service depuis le 7 
janvier

“ Se mettre 
dans la peau d’un 
journaliste » ”

Des écoliers, collégiens 
et lycéens rolivalois ont 
troqué leurs cartables 
pour prendre la plume. 
Et c’est aux femmes qu'ils 
ont choisi de consacrer 
leurs reportages 
publiés ici. À quelques 
semaines de la journée 
internationale des droits 
des femmes, ils sont allés 
à la rencontre de ces 
Rolivaloises qui exercent 
des métiers encore très 
masculins, de cette 
jeune fille devenue 
mannequin, d’une de 
ces « grandes » dames 
à qui la ville a choisi 
de rendre hommage… 
Une expérience hors 
du commun proposée 
dans le cadre du forum 
d’éducation aux médias 
organisé en mars.

Initiation au basket-fauteuil
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Métiers d’« hommes », 
vies de femmes !
Les clichés ont encore la vie dure mais petit à petit, de plus en plus femmes 
s’imposent dans des métiers « traditionnellement » masculins. Nos 
jeunes reporters ont rencontré plusieurs d’entre elles à Val-de-Reuil.

O uvr ie r  du  bât iment , 
bûcheron, électricien, 
plombier, soudeur ou 

encore mécanicien… trop souvent 
considérés comme « chasse 
gardée » des hommes, ces métiers 
accueillent aujourd’hui encore une 
infime proportion de femmes. 
Les stéréotypes colleraient-ils 
encore (trop) à la peau ? Certes, 
le chemin est encore long, mais 
les mentalités évoluent… Depuis 
un peu plus de 50 ans, les femmes 
peuvent travailler sans l’accord 
de leur mari ; depuis 30 ans, elles 
amorcent une percée progressive 
dans ces milieux typiquement 
mascul ins.  Des mi l ieux que 
Christine Givon, Sonia Lebrasseur, 
Géraldine Deliencourt et Alexia 
Caron fréquentent au quotidien : à 
Val-de-Reuil, ces quatre femmes et 
jeunes filles exercent des métiers, 
suivent des formations où les 
femmes sont encore rares. Elles 
assument, par passion et au-delà 
des préjugés !

Aider les autres, 
au quotidien !
Au fil des années, le métier de policier a été considéré 
comme une profession dite « d’homme » car c’est 
un métier qui peut être jugé comme dangereux. 
Sonia Lebrasseur est une policière municipale âgée 
de 44 ans, postée à Val-de-Reuil depuis 14 ans. Elle 
est mariée et a un enfant, elle a une grande admiration 
pour son métier et le prend très à cœur. Elle l’a choisi afin 
d’apporter son aide aux autres, elle l’aime également car toutes 
les journées ne sont pas identiques et les tâches sont diversifiées. Au 
sein de la police, il n’y a pas de différence femmes-hommes dans les tâches données. 
Sonia explique qu’elle porte toujours son arme de service sur elle lorsqu’elle est en 
patrouille. Au fil de ses années de carrière, elle a appris à connaître la majeure partie 
des habitants de Val-de-Reuil. Elle est polyvalente et peut aussi bien travailler de jour 
comme de nuit. Elle peut également être appelée en cas d’urgence 24H/24. Sonia a la 
particularité de s’occuper des chiens de races dangereuses. Elle patrouille régulièrement 
autour des établissements scolaires de Val-de-Reuil. Il y a 14 ans, elle a été la première 
femme à intégrer la police municipale de Val-de-Reuil. Son intégration s’est bien passée 
bien que cela était son premier poste de policière. Avant de se lancer dans la police, 
Sonia était agent de médiation et a obtenu un deug de psychologie. Selon elle, être 
une femme est un avantage dans son métier car la femme est plus compréhensive et 
cherche avant tout à parler, à s’expliquer avant d’agir, elle peut être une interlocutrice 
privilégiée en cas de problèmes impliquant d’autres femmes. Même si Sonia exerce un 
métier d’homme, elle n’est pas dévalorisée du fait qu’elle soit une femme et elle est fière 
de faire ce métier dit « d’homme ».

Audrey Durand, Audrey Julien et Mauryne Trajin
élèves de 1ère SE au lycée Marc Bloch

La passion de la mécanique
Alexia Caron, 15 ans, est apprentie en mécanique au CFA 
– Centre de Formation d'Apprentis - de Val-de-Reuil. Depuis 
son enfance, ayant un père et un oncle mécaniciens, elle est 
passionnée par la mécanique et rêve d'en faire son métier. 
Soutenue par ses proches, fiers de son choix, elle décide 
d'entrer en Bac pro.
Au sein de sa formation, elle est la seule fille pour vingt 
élèves. Ses formateurs sont tous des hommes. Tous sont 
agréablement surpris et heureux de voir une femme parmi 
eux ; d’ailleurs ils jugent les femmes plus minutieuses que les 
hommes. Pourtant, lors de sa recherche d'un patron, on lui 
a bien rappelé que « c'est un métier d'homme ». Ainsi, dès 
son arrivée au CFA, et face aux préjugés, Alexia a dû imposer 
son caractère. Aujourd'hui tout se passe bien, tant à l'école 
qu'en entreprise. En revanche, elle a du faire d'énormes 
sacrifices : elle passe une semaine au CFA en internat puis 
deux semaines en entreprise, elle n'a quasiment plus de 

vacances (une semaine à 
Noël, deux semaines en 
Août et 18 jours de récupé-
ration), n'a plus le temps de 
voir ses amis ni sa famille. 
Elle est aussi très fatiguée, 
ses week-end sont ses seuls 
moments de repos. Elle le dit, 
elle est « considérée comme 
une adulte ». Seul avantage, 
elle perçoit un petit salaire. Dans 
quatre ans, elle espère obtenir son 
CQP, le certificat de qualification profes-
sionnelle en électronique de la voiture. Elle souhaiterait 
devenir chef d'atelier.

Illéana, Lola, Samina et Evann
élèves de 4ème au collège Alphonse Allais

Au volant de son bus
Nous avons accueilli Christine Givon dans notre école 
pour lui poser quelques questions sur son métier, afin de 
mieux le connaître et de mieux la connaître.
Son métier est chauffeur de car pour la commune de 
Val-de-Reuil. Elle peut conduire 9 heures par jour, avec 
une pause de 45 minutes après 4h30 de conduite. Elle 
commence tous les matins à 8h00 et termine à 16h30. Elle 
a un jour de congé tous les 6 jours.
Elle travaille avec les écoles, mais aussi avec les centres de 
loisirs, l’Espage, les pompiers… Elle transporte des enfants, 
des adultes, des personnes âgées, Monsieur le Maire, les 
élus…
Elle peut transporter jusqu’à 15 classes par jour.
Elle connaît bien Val-de-Reuil, mais il lui arrive de trans-
porter des personnes dans d’autres villes.
Elle a également voyagé dans plusieurs pays : l’Angleterre, 
la Suisse, l’Allemagne, l’Autriche, l’Italie, la Belgique et 
l’Espagne.
Elle aime conduire, voyager très loin, pour découvrir des 
choses, rencontrer des personnes et communiquer avec 
les enfants et les adultes. Elle a rencontré des gens magni-

f iques. Elle a eu 
envie de faire ce 
métier juste en 
regardant passer 
des cars.
Elle redoute les 
pannes de car. Elle 
nous a expliqué 
que la différence de 
conduite avec une 
voiture était due au 
gabarit.
Christine Givon a exercé 
d’autres métiers auparavant mais 
elle exerce celui-ci depuis 25 ans, elle a commencé à l’âge 
de 30 ans. C’est un métier qu’elle aime, elle ne souhaiterait 
pas en exercer un autre, elle ne s’arrêtera qu’à l’âge de la 
retraite.

Zehra, Eftelya, Camélia, Sarah, Fanny,  
Tressie, Esma Nur, Yanis

Les élèves de l’école des Cerfs-Volants

Une cheffe d’entreprise déterminée
Géraldine Deliencourt est docteur en chimie et a créé 
l’entreprise TFChem à Val de Reuil. Il y a 8 salariés en 
France et 4 au Canada à Vancouver et ce sont en majorité 
des femmes. La discrimination des femmes chez TFChem 
n’existe pas, les femmes ont un salaire égal à celui des 
hommes. Dans son entreprise, Géraldine Deliencourt 
cherche à développer de nouveaux médicaments contre 
des maladies comme le cancer et le diabète. Elle cherche 
depuis 3 – 4 ans un vaccin contre le cancer du pancréas. Il faut 
environ 10 ans pour développer un nouveau médicament. 
Elle demande à des entreprises de financer ses recherches 
le temps de trouver ces nouveaux médicaments et de 
déposer le brevet afin de le vendre à des entreprises qui 
sont capables de les produire.
Dans son travail, tout le monde parle anglais et tous les 
écrits sont en anglais. Pour ses déplacements dans les pays 
étrangers comme la Chine, elle aime connaître quelques 
mots dans cette langue pour communiquer avec les gens.
Géraldine Deliencourt est aussi une adjointe au maire 
de Val-de-Reuil. Elle s’investit dans sa commune pour 

porter des projets 
et être proche de 
la jeunesse en les 
aidant par exemple 
à écrire leur lettre 
de motivation.
C’est une dame qui 
travaille beaucoup 
par  p la is i r  et  par 
passion mais qui a aussi 
une vie privée. Elle est 
aussi maman de 2 filles qui 
sont à l’école primaire et passe du 
temps avec elles. Elle joue à des jeux de société, fait de la 
trottinette et d’autres choses encore.
Géraldine Deliencourt nous a appris qu’il faut être 
déterminé et avoir confiance en soi.

Les élèves de l’école des Dominos,
classe de CM1/CM2 de Christelle Hermeline
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DOSSIER SPÉCIAL LES JEUNES ROLIVALOIS PRENNENT LA PLUME

Rachel Féral : lycéenne et mannequin
Vendredi 14 Décembre, nous avons rencontré Rachel Féral, une jeune Rolivaloise 
devenue mannequin. Nous avons voulu en savoir plus sur sa passion.

Itinéraire d’une grande dame
Louise Michel, naissance : le 29 mai 1830 à Vroncourt-la- 
Côte. Décès : le 9 janvier 1905 à Marseille.
Son véritable nom est Clémence-Louise Michel. Tout au long 
de sa vie, elle a exercé plusieurs métiers et a été très active 
politiquement.
En 1851, elle a obtenu le brevet de capacité lui permettant 
de devenir institutrice.
Louise Michel a été membre de plusieurs sociétés, elle a été 
une communarde très active lors de la Commune de Paris en 
1871.
Elle a fait de la prison plusieurs fois et a même été déportée 
en Nouvelle-Calédonie.
Pendant les dernières années de sa vie, cette femme est 

devenue une grande figure 
révolutionnaire et anarchiste. 
Elle a fait de nombreuses 
conférences.
Combien d'écoles Louise 
Michel en France ?
Beaucoup d'écoles Louise 
Michel existent en France. 
Dans l'Eure, à Gaillon, à Romil-
ly-sur- Andelle, à Serquigny et enfin à 
Val-de-Reuil, des écoles portent son nom.

Les élèves de l’école Louise Michel
Classe de CM2 de Rodolphe Delorme

Val-de-Reuil Infos : Bonjour Rachel, 
qu’est-ce qui vous a donné envie de 
devenir mannequin ?
Rachel Féral : Depuis toute petite, j’ai 
toujours voulu devenir mannequin. 
Quand je regardais les défilés, j’avais 
envie d’être sur scène. C’est un rêve 
d’enfant, une évidence.
Quel âge avez- vous ?
RF : J’ai 15 ans et demi, j’aurai mes 
16 ans fin janvier. Je suis actuellement 
en classe de seconde au lycée Marc 
Bloch.
En quelle classe étiez-vous et 
comment avez-vous débuté votre 
carrière de mannequin ?
RF : J’ai débuté ma carrière de 
mannequin, fin juin 2017 alors que 
j’étais en 4ème. J’ai gagné le concours 
« New Face Mode 2017-2018 ». Les 
responsables de l’association qui 
organisaient le concours Aubry et 
Amélie Suret m’ont appris à défiler 
sur un podium. J’ai déjà participé à 
plus d’une dizaine de défilés. Etre 
mannequin, c’est également faire des 
shootings, c’est à dire des séances 
photos, poser pour des collections 
de vêtements qui paraîtront dans des magazines ou des 
catalogues de vente par internet.
Comment faites-vous pour être mannequin et suivre vos 
études ?
RF : Dès que je rentre le soir du lycée je fais mes devoirs et 
sur mon temps libre je fais du mannequinat. Je suis amenée 
à voyager et je m’organise pour garder du temps pour mon 

travail scolaire. Comme vous, j’ai des 
devoirs quotidiennement après les 
cours. Je n’aime pas beaucoup le 
sport mais je pratique le fitness pour 
entretenir mon corps.
Grâce au concours, je suis partie 3 
mois dans une agence en Inde pour 
faire du mannequinat alors que j’étais 
en 3ème au collège Alphonse Allais. 
Je résidais dans un appartement et 
réalisais mes déplacements en taxi. 
J’ai même défilé avec miss India. Mes 
professeurs m’envoyaient les cours 
par internet. Aujourd’hui avec cette 
expérience je suis bilingue et j’ai 
obtenu mon brevet des collèges avec 
la mention très bien.
Quel métier aimeriez-vous exercer 
plus tard ?
RF : J’aimerais devenir enseignante 
d’anglais ou professeur des écoles. 
Enseigner est ce qui me tient à cœur.
Vous ne souhaitez pas devenir 
mannequin ?
RF : Si, mais je dois poursuivre mes 
études et penser à mon avenir. Etre 
mannequin ne dure pas toute une 
vie. Ma devise est « les études avant 

tout ». Cependant, aujourd’hui je ne me vois pas vivre sans 
faire du mannequinat.
Pouvez- vous nous montrer comment vous défilez ?
À cette question Rachel s’est levée et a défilé devant nous.

Les élèves de CM1/CM2 de l’école Coluche
Classe de Mmes Joly et Silva

Les medias, 
ça s’apprend !
Ils seront 500 le jeudi 21 mars… 
500 écoliers, collégiens, lycéens, 
étudiants rassemblés au stade 
Jesse Owens pour découvrir le 
forum de l’éducation aux médias.
« L’éducation aux médias est 
fondamentale, confie Myriam 
Ollivier, enseignante référente 
aux usages du numérique. On 
met trop souvent des outils dans 
les mains des élèves sans leur 
permettre de prendre le recul 
nécessaire par rapport à ce qu’ils 
voient ». D’où l’initiative insufflée 
par Gilles Fleury, directeur de 
l’école des Dominos, d’organiser 
une rencontre entre professionnels 
des médias et scolaires du 1er et 
2nd degrés.

Pour l’occasion, les jeunes (venus 
de toute la circonscription et 
de Louviers) participeront à des 
ateliers de pratique, autour de 
la presse écrite, de la télévision, 
de la radio ou des réseaux 
sociaux. « Nous n’avons pas voulu 
cantonner le rendez-vous à des 
expositions : les élèves seront 
actifs tout au long de la journée », 
précise Gilles Fleury, mobilisé avec 
un groupe de travail composé 
d’enseignants, dans l’organisation 
de l’événement.
Conscients de l’intérêt d’une telle 
initiative et de son impact sur le 
jeune public, les organisateurs ont 
d’ores et déjà promis une longue 
vie à ce forum qui devrait s’adresser 
chaque année aux jeunes Rolivalois 
et à leurs camarades de la circons-
cription.

Les organisateurs du forum sur le pied 
de guerre.

« J’adore la Rol ivaloise. Pas 
question pour moi d’en manquer 
une seule édition ». À 64 ans, 

Brigitte est une fidèle parmi les 
fidèles. Chaque année, c’est avec une 
impatience non dissimulée qu’elle 
attend le grand jour. « Toutes les 
femmes, d’où qu’elles viennent sont 
réunies pour marcher ou pour courir, 
dans une tellement belle ambiance : il 
n’y a pas de frontière. C’est génial ! ».
Comme elle, Angélique, 39 ans, a été 
séduite par la Rolivaloise. « Je ne l’ai 
faite qu’une fois en 2017 mais c’était 
mémorable. J’étais avec mes enfants et 
ma mère : trois générations familiales 
autour d’une belle cause ».
Cette année, cette incontournable 
marche / course rolivaloise exclusi-
vement réservée aux femmes aura lieu 
le dimanche 17 mars. Ce matin-là, plus 
de 2000 femmes sont attendues sur la 
ligne de départ, pour le plaisir bien-sûr, 
mais aussi pour soutenir deux causes 
fondamentales : le dépistage du cancer 
du sein et les droits des femmes.
Qu’elles soient sportives ou non, jeunes ou 
moins jeunes, habitantes de Val-de-Reuil 
ou d’ailleurs… à chacune sa Rolivaloise : 

la marche de 3 km ou 5 km ; la course ou 
la marche nordique de 5 km ou 10 km…
Au fil de la matinée, toutes pourront 
également s’attarder sur le village de 
la Rolivaloise, ses stands d’informations 
(CIDFF, ligue contre le cancer, Décade…) 
et d’animations tous azimuts. Et parce 
que la Rolivaloise 2019 sera placée 
sous le signe du « Sport Bien Etre & 
beauté », quoi de plus sympathique 
qu’une petite séance de maquillage, 
de massage, de sophrologie… de plus 
inédit qu’une petite expérience sur 
le « vélo à smoothies » (pédalez pour 
confectionner vos smoothies).
Vous rêvez de participer à la Rolivaloise 
mais ne savez pas que faire de votre 
progéniture pendant la marche ou la 
course ? Soyez rassurées : une garderie 
est proposée à Toukiland ! Alors, plus 
d’excuses… Foncez vous inscrire à 
la Rolivaloise ! Pour s’inscrire : rdv 
sur https://larolivaloise.valdereuil.fr 
(certificat médical obligatoire pour les 
courses de 5 et 10 km / pour la marche 
nordique 5 et 10 km). n
*Rolivaloise – dimanche 17 mars – 
départ à 10h30 devant la mairie. 
Rens. 02 32 59 42 12.

Et si on s’entraînait ensemble ?
Envie de petites séances d’entraînement collectif avant le Jour J ? Les 
éducateurs sportifs de la ville vous invitent à les rejoindre au stade Jesse Owens 
(pour la course et la marche nordique) : les samedi 16 février et 2 mars à 10h00 ; 
le mercredi 27 février à 18h00 ; le mercredi 6 mars à 14h00 et 18h00 ; le samedi 
9 mars à 14h00 ; le lundi 11 mars à 18h00. Entraînement gratuit.
Rendez-vous également le samedi 16 mars à 16h00 sur le village de la Rolivaloise 
pour un repérage du parcours. n

Courons au féminin !
Mesdames, à vos baskets ! La 13ème édition de la 
Rolivaloise est fixée au dimanche 17 mars. Battra-t-on 
le record des 2400 participantes ? Le défi est lancé !

Marcher ou courir: à chacune sa Rolivaloise !



26 27VAL-DE-REUIL INFOS
FÉVRIER - MARS 2019

VAL-DE-REUIL INFOS
FÉVRIER - MARS 2019

À l’affiche
La musique en partage !
Il a la musique dans la peau… et 
l’envie de partager sa passion ! À 33 
ans, Christophe Adon s’est fait un nom 
dans l’univers des platines qu’il écume 
à travers la région : depuis plusieurs 
années, le DJ rolivalois met du son un peu 
partout dans les événements publics et 
soirées privées. S’il a fait de sa passion 
son métier, Christophe a également 
choisi de mettre son énergie et son 
talent au service des jeunes Rolivalois. 
Pour cela, il a donné naissance à Recrea 
Sound, « une association qui regroupe 
des artistes musicaux amateurs ». Son 
but ? « Proposer un lieu où les jeunes 
amateurs de musique peuvent répéter, 
s’entraîner, enregistrer une maquette 
mais aussi écrire, faire des vidéos, 

trouver des conseils pour mener à bien 
leurs projets musicaux ».
Véritable boîte à outils dédiée à la 
musique, Recrea Sound a très vite 
trouvé son public : les jeunes sont de 
plus en plus nombreux à pousser la 
porte du local mitoyen à la Ferme des 
Jeunes, mis par la Ville à disposition 
de l’association. « Certains jeunes 
aiment même simplement venir ici car 
ils trouvent leur inspiration dans ce lieu 
qui respire la musique », confie le DJ, 
heureux de cette aventure artistique et 
humaine. n
*Recrea Sound – local mitoyen à la Ferme 
des Jeunes. Ouvert du lundi au vendredi 
de 14h00 à 17h00 et de 20h00 à 23h00 
(sur demande). Rens. 07 81 44 18 11

Sur le podium européen !
Encore un titre pour Saby ! Le coureur 
Rolivalois, membre de l’équipe de 
France de sport adapté, a de nouveau 
brillé en Italie début décembre à 
l’occasion des championnats d’Europe 
de cross : Saby Chevalme et ses 
co-équipiers ont décroché deux titres 
de vice-champion d’Europe sur 3 km et 
8 km. Prochaine étape pour le coureur 
rolivalois de 28 ans : la qualification pour 
les championnats d’Europe Indoor en 
Turquie en mars. Son rêve aujourd’hui : 
décrocher son billet pour les Golden 
Games organisés en octobre 2019 à 
Brisban en Australie.
On croise les doigts pour Saby qui 
multiplie ces dernières années les 
titres nationaux et internationaux, en 
individuel et par équipe ! n

Nos apprentis 
ont du talent !

Ils étaient quatre… Quatre jeunes, 
passionnés par la boucherie, l’art floral, 
la pâtisserie, la mécanique… Quatre 
apprentis du CFA rolivalois qualifiés 
pour se confronter à 600 de leurs 
camarades venus de toute la France ! 
À Caen, pendant deux jours et demi 
(du 29 novembre au 1er décembre), ils 
ont vécu au rythme fou des olympiades 
nationales des métiers. Une compé-
tition nationale à l’issue de laquelle 
deux d’entre eux ont décroché la 
médaille d’excellence : Armand Chéron 
(boucherie) et Marion Jouen (art floral).
« Il y avait une très grosse pression », 
confie Marion, 19 ans, heureuse de son 
résultat et satisfaite du travail qu’elle 
a réalisé au fil des neuf épreuves qui 
l’attendaient pendant les deux jours et 
demi de compétition. Quant à Armand 
(20 ans), c’est plutôt détendu qu’il 
s’est soumis à chacune des épreuves. 
« Même si 16h40 de compétition en 
deux jours et demi, c’est très fatigant ».
Comme leurs deux autres camarades 
rolivalois, nos deux médaillés s’étaient 
longuement et consciencieusement 
préparés à cette compétition très 
sélective. Marion avait même pu 
bénéficier des précieux conseils de 
Charline Pritscaloff, meilleure ouvrier 
de France ! n

Christophe Adon a créé Recrea Sound, fin 2016, cette boîte à outils pour les jeunes Rolivalois.

Armand Chéron et Marion Jouen ont 
décroché la médaille d’excellence aux 
olympiades nationales des métiers

Saby Chevalme (en bas à gauche) multiplie les 
titres (crédit photo FFSA)

Colis gourmand
Lier convivialité et générosité… c’est le 
pari que fait chaque année la munici-
palité de Val-de-Reuil en offrant à ses 
Aînés leur incontournable colis de 
Noël. Un panier gourmand composé 
d’un repas complet de fête 
pour chacun, complété par 
des petits présents ; sans 
oublier la traditionnelle 
rose pour toutes les dames.
Ils étaient 800 les 13 et 14 
décembre à pousser la porte 
de la Maison de la Jeunesse 
et des Associations où les 
attendait Marc-Antoine 
Jamet, accompagné de 
son épouse, et les élus 
du conseil municipal pour 
leur remettre leur colis et 
participer à ce moment 
chaleureux.
Parmi eux, Joëlle, une 
retraitée de 75 ans, très 
attachée à ce cadeau de fin 
d’année. « Ça fait vraiment plaisir de 
recevoir ce colis chaque année ; c’est 
toujours un panier garni de grande 
qualité, avec des mets très variés ». 
Son amie Eliane, 65 ans, découvre 
quant à elle cette initiative. « Je ne suis 

concernée que depuis cette année et 
je trouve cela vraiment sympathique. 
Nous avons de la chance à Val-de-Reuil 
car ce n’est plus courant d’offrir des 
colis ».

Les deux amies ont également pu 
profiter des nombreuses animations 
proposées à la Maison de la Jeunesse 
et des Associations qui, pour l’occasion, 
avait revêtu ses plus beaux habits 
baroques. n

Au nom des Droits de l’Homme
10 décembre 1948 : la déclaration universelle 
des Droits de l’Homme était adoptée. 70 
ans plus tard, le groupe Amnesty Interna-
tional Haute-Normandie a décidé d’apporter 
sa pierre à l’édifice des commémorations en 
créant une exposition inédite.
Ils ont ainsi choisi de mettre à l’honneur 
huit défenseurs emblématiques des droits 
de l’homme, représentés sur huit panneaux 
distincts rappelant leur combat et leur destin. 
En plus de la MJA, ces panneaux – illustrés par 
Théa Koeut, jeune dessinatrice d’Ailly âgée de 
15 ans - sont visibles devant chaque école de 
la ville et bientôt tout au long de l’avenue des 
Falaises.
Les visiteurs pourront également les découvrir 
lors de la traditionnelle foire aux livres 
d’Amnesty International qui aura lieu le samedi 
30 mars de 14h00 à 18h00 et le dimanche 31 
mars de 10h00 à 18h00 au lycée Marc Bloch. 
Entrée gratuite, ouvert à tous. n
*Rens. amnesty.louviers@laposte.net

Un village merveilleux !
À l’école maternelle Léon Blum, on 
ne plaisante pas avec Noël ! 18 ans 
maintenant qu’à l’approche de Noël, 
la centaine d’écoliers se transforme 
en petits lutins pour donner vie à 
une exposition exceptionnelle de 
Noël. 2018 n’a pas échappé à la 
règle : les petits Rolivalois et leurs 
enseignants se sont attelés à trans-
former les emballages recyclés en 
un extraordinaire village de Noël 
tout de rose et d’argent enveloppé ! 
Une pure merveille que les familles 
ont pu découvrir, le 15 décembre, 
lors d’un vernissage de Noël !

Catherine Dumoulin, présidente du groupe locale et Marc-Antoine Jamet ont inauguré 
l’exposition à la MJA en décembre

Joëlle et Eliane, heureuses et reconnaissantes de recevoir leur 
colis 
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La poésie dans l’âme
À 35 ans, Ludivine Chuette – alias Mel Poetry – s’est découvert une passion pour la 
poésie. Elle a déjà publié deux recueils. Le troisième est en cours d’écriture.

P lus rien ne l’arrête. À toute heure du jour et de la nuit, 
Ludivine Chuette noircit la feuille immaculée, de ces 
rimes que lui inspire la vie. Cette passion soudaine 

pour la poésie, cette mère de famille rolivaloise l’a découverte 
il y a deux ans seulement. Depuis, la poésie est devenue 
essentielle à sa vie.
« Au départ, je gardais pour moi ce que j’écrivais. Jusqu’à ce 
que mon mari me pousse à essayer de publier mes poèmes ». 
Jamais celle qui signe aujourd’hui ses ouvrages sous le 
pseudo Mel Poetry n’aurait alors imaginé l’engouement que 
susciterait son écriture. « J’ai envoyé mes poèmes à plusieurs 
maisons d’édition. L’une d’entre elles a trouvé que mes textes 
étaient magnifiques ».
AEM éditions propose alors à Mel Poetry de publier son 
premier recueil : il y a un an, paraissait Poésies Illustrées, 
réunissant 50 poèmes. « Les retours ont été très positifs : les 
gens se retrouvaient dans mes poèmes écrits à partir de mon 
vécu ». La famille, la maladie, l’amour, l’abandon… autant de 
thèmes que l’auteure décline avec émotion et sensibilité, au 
fil des pages illustrées.

Métamorphosée…
Ce succès lui donne des ailes : pas question pour Mel Poetry 
d’interrompre son extraordinaire envolée poétique qui l’a 
métamorphosée. « Je manque de confiance en moi, sauf 
lorsque j’écris ». Si bien qu’il y a trois mois, le tome 2 de 
Poésies Illustrées voyait le jour : 50 poèmes de Correspon-

dances particulières. « Dans ce recueil, se succèdent des 
déclarations, des invitations, des faire-part… tous écrits sous 
forme de poèmes ». Une manière inédite de se pencher sur la 
correspondance !
Depuis, Mel Poetry s’est déjà attelée à l’écriture de nouveaux 
poèmes qui alimenteront bientôt un autre recueil « qui sera 
principalement consacré aux sentiments, aux émotions…». 
À découvrir bientôt ! n
*Poésies illustrées (14 €) et Correspondances particulières 
(11 €) en vente sur Amazon.fr / page FB : facebook.com/
mel-poetry-auteure.

Handicap : tous à l’Arsenal !
Comment accéder au théâtre quand 
on est malvoyant ? Depuis 20 ans, la 
technique de l’audiovision admet la 
description de l’image grâce à une voix 
intervenant entre les répliques d’un film 
ou d’une pièce de théâtre. Equipées 
d’un casque, les personnes aveugles et 
malvoyantes suivent ainsi en « audiodes-
cription » une représentation presque 
comme un spectateur voyant.

Depuis son ouverture en 2015, le 
théâtre de l’Arsenal est accessible aux 
personnes en situation de handicap 
moteur et a volontairement fait le choix 
d’offrir un maximum de spectacles 
accessibles aux personnes en situation 
de handicap auditif (10 cette saison 
dont une avec adaptation en Langue 
des Signes Française) ou bien visuel (8 
dont deux en audiodescription).

Pour cela, le théâtre travaille depuis 2017, 
avec le soutien du Ministère de la Culture, 
en partenariat avec l’association Accès 
Culture qui met en place l’audiodescription 
ou l’adaptation en LSF. Une volonté 
du théâtre qui propose d’accueillir le 
spectateur, quelle que soit sa situation de 
handicap, dans les meilleures conditions 
possibles en préparant en amont sa 
venue avec une personne dédiée. n

Novembre 2018 : le Malade Imaginaire en audiodescription

Prochains rendez-vous (lire p34)
Vend.8 mars - 20h : « Rien ne se 
passe jamais comme prévu », théâtre 
musical avec la chanteuse Camélia 
Jordana. Accessible aveugles/
malvoyants - audiodescription
Vend. 29 mars - 20h : « Dévaste-moi », 
chantsigne et musique, avec 
Emmanuelle Laborie. Accessible 
sourds/malentendants – LSF
*Rens./billetterie : 02 32 40 70 40 
jeanne.vaillant@theatredelarsenal.fr

Carnaval, nous voilà !
D u Japon à Val-de-Reuil, il n’y 

a qu’un pas ! C’est ce que les 
Rolivalois, petits et grands, 

découvriront le 30 mars prochain. Ce 
jour-là, la ville entière s’habillera aux 
couleurs - japonaises - du Carnaval  ; 
la culture et le folklore nippons s’invi-
teront de la place des Quatre Saisons 
à la plaine Saint-Jean, en passant par 
la Dalle.
L’invitation est lancée : rendez-vous dès 
13h30 devant le supermarché Auchan 

pour participer à la grande déambu-
lation costumée, ponctuée d’animations 
inédites, agrémentée d’orchestres et 
de fanfares en tous genre !
Comme c’est la tradition à Val-de-Reuil : 
le clou du spectacle aura lieu sur la 
plaine Saint-Jean où les milliers de 
carnavaliers assisteront au sacrifice de 
Monsieur Carnaval avant de profiter 
du grand goûter offert par la ville, de 
la cascade d’activités et d’animations 
proposées…

En attendant ce grand jour, que ce 
soit dans les centres de loisirs, dans 
les associations ou dans les écoles, 
le compte à rebours a démarré pour 
dessiner et donner vie à tous ces chars 
et costumes à la mode nippone qui 
chaque année font la magie du carnaval 
rolivalois. n
*Carnaval – samedi 30 mars. RDV place 
des 4 saisons à 13h30.

Au royaume de la moto
Val-de-Reuil, capitale de la moto ! 
Aux quatre coins de France et même 
au-delà, la plus jeune commune de 
France est devenue, deux fois par 
an, la destination incontournable des 
amoureux des 2 roues, en accueillant 
l’un des plus grands rassemblements 
motos d’Europe !
Organisées par le Moto Club les 

Vikings, les puces motos reviennent 
en force le dimanche 7 avril prochain, 
pour leur 55ème édition ! Pendant une 
journée entière, plus de 40 000 visiteurs 
sont attendus pour dénicher la perle 
rare (équipements, accessoires neufs ou 
d'occasions à des prix exceptionnels) 
auprès des 600 exposants disséminés 
dans les rues de la ville. Qu’ils soient 
passionnés de belles machines, 
bricoleurs ou simples curieux… certains 
n’hésitent pas à faire des centaines de 
kilomètres pour l’événement au cours 
duquel sont par ailleurs proposées de 
nombreuses animations. n
*55ème Puces Motos – dimanche 7 avril 
toute la journée dans les rues de la ville. 
Rens. www.mcvikings.fr

Nordique 
et solidaire !
Profiter des plaisirs de nager 
en plein air : c’est possible à 
Val-de-Reuil, même à l’aube de 
l’hiver ! Le 7 décembre dernier, la 
piscine municipale a ainsi adopté 
la « nordique attitude » en ouvrant 
son toit pour le plus grand plaisir 
des baigneurs.
Une soirée exceptionnelle au 
cours de laquelle se sont succédé 
baptêmes de plongée, initiation 
au kayak, découverte de l’aqua-
palmes et de nombreuses autres 
animations… dans un bel élan 
de solidarité ! Organisée dans 
le cadre du Téléthon 2018, cette 
3ème soirée nordique rolivaloise a 
contribué à récolter des dons pour 
l’AFM Téléthon. Des sommes qui 
viennent s’ajouter aux initiatives 
portées par le lycée Marc Bloch, 
par le club de badminton VRN, 
par le club des retraités du Val, 
le club de pétanque Rolivalois 
Retraités et Pré retraités et le club 
de natation Val de Reuil Natation. 
Au total, ce sont près de 1000 € 
qui reviendront à la recherche pour 
vaincre ces maladies neuromuscu-
laires. n

Passionnée de poésie, Ludivine Chuette est déjà l’auteur de deux recueils

Soirée nordique à la piscine le 7 
décembre
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EN BREF

Prévention Internet
À l’occasion du Safer Internet 
Day, événement mondial destiné 
à promouvoir un internet meilleur 
pour les jeunes, la médiathèque 
Le Corbusier organise, des ateliers 
de prévention le mardi 5 février 
de 16h30 à 17h30 et le mercredi 6 
février de 15h00 à 16h30. Leur but : 
encourager les comportements 
responsables en ligne. Les réseaux 
sociaux sans danger, la protection 
de la vie privée, l'addiction aux jeux 
vidéo, le cyber harcèlement seront 
des thèmes abordés, organisés 
autour de quizz, de vidéos… dans 
la perpective d'amener les parti-
cipants à partager et échanger.
Ateliers ouverts à tous les cyber-
citoyens de plus de 8 ans (sur 
inscription)
*Inscription 02 32 59 31 36 
m e d i a t h è q u e . l e c o r b u s i e r @
valdereuil.fr

La fête des abeilles
Le théâtre de l’Arsenal et la 
média thèque Le  Corbus ie r 
unissent leurs forces pour une 
journée d’animations autour du 
thème des abeilles. Celle-ci aura 
lieu la médiathèque le mercredi 13 
mars. Au menu de cet événement 
inédit : une intervention d’un 
apiculteur autour de l’importance 
des abeilles pour la biodiversité et 
de leur rôle sur la vie des animaux 
et des humains de 16h30 à 18h30 
suivie d’un spectacle « Le départ 
de reines  » de et avec Christine 
CORDAY et Viviane de MUYNCK, 
écrivain et danseuse.
*Inscription 02 32 59 31 36 
m e d i a t h è q u e . l e c o r b u s i e r @
valdereuil.fr

“ C’est la réussite 
d’un système 
innovant ”

Portrait  Le pilier de la propreté !
Il est l’homme de toutes les réussites, de toutes les luttes, de toutes les solidarités… 
À la tête d’ODS propreté pendant 27 ans, Eric Hébert a marqué la ville entière de 
son empreinte.

C ’est une évidence pour 
tous : jamais ODS n’aurait 
été cette si précieuse 

pépite rolivaloise, qui rayonne 
partout en Normandie, sans à sa 
tête un homme d’exception : Eric 
Hébert ! Tous ceux qui l’ont un 
jour ou l’autre croisé ou côtoyé 
usent du même vocabulaire : 
généreux, engagé, à l’écoute, 
humain, compétent… « Le visage 
de l’humanité », résumait même 
récemment Marc-Antoine Jamet 
devant une salle comble venue 
rendre hommage au gérant de 
l’entreprise d’insertion rolivaloise 
qui tire sa révérence après 27 
années d’engagement.
Rien pourtant n’aurait dû a 
priori mener Eric Hébert jusqu’à 
cette aventure extraordinaire. 
Salarié dans l’entreprise familiale 
de décoration et de peinture 
à Ecouis, sa route était toute 
tracée : reprendre la suite de 
son père. Mais, à 36 ans, Eric 
Hébert rêve d’une autre vie. « Je 
voulais une plus-value sociale dans ma 
vie ; aider ceux qui en ont besoin ». 
Pourquoi cette obsession ? « Dans 
notre entreprise, nous accueillions 
régulièrement des enfants de l’Institut 
médico éducatif voisin et leur faisions 
découvrir le monde du travail. Ces 
rencontres m’ont marqué ».

Sortir des sentiers battus
C’est justement à cette époque que 
l’association rolivaloise ODS publie 
une offre d’emploi qui interpelle 
Eric Hébert : la structure d’insertion, 
spécialisée dans le nettoyage et le 
second œuvre de bâtiment, cherche 
un éducateur technique. Une petite 
annonce qui va changer sa vie.

Immédiatement séduit par le concept 
de cette structure créée deux ans plus 
tôt pour permettre à des femmes et des 
hommes (Rolivalois pour la très grande 
majorité) peu qualifiés de trouver un 
emploi, il postule et… est embauché ! 

Commence alors un chemin fait de 
réussites, de solidarité et d’innovations. 
« Très vite, j’ai pris davantage de respon-
sabilités dans l’entreprise qui ne cessait 
de grandir. En 1999, on m’a proposé 

de devenir gérant : l’entreprise 
employait alors 50 salariés 
contre 15 lorsque j’y suis entré ». 
D’emblée, le nouveau dirigeant 
met toute son énergie au service 
de ses salariés en insertion : 
« Ils sont là pour 24 mois maxi. 
Mon échec aurait été de les 
lâcher dans la nature à l’issue de 
leur contrat, sans débouchés ». 
C’est pourquoi il crée en 2007 
ODA formation, un organisme 
de formation adossé à ODS : 
désormais, en plus de leur travail, 
tous les salariés bénéficieront 
d’une formation concomitante. 
« On leur donne une chance 
d’avoir un revenu et de construire 
un vrai projet professionnel en 
passant par la formation ». Le 
pari est osé mais la réussite est 
au bout du chemin. Preuve en 
est ces 225 contrats d’insertion 
signés ces 5 dernières années 
(dont 90 % de Rolivalois) et ces 
80 % de sorties dynamiques (CDI, 
CDD, formations qualifiantes…) !

Le travail bien fait !
« Je suis tellement heureux quand 
je croise un ancien salarié qui me dit 
que tout va bien pour lui ; qu’il a une 
famille, un travail, une maison… C’est 
la réussite d’un système innovant ». Un 
système qui a concilié ce que beaucoup 
estiment inconciliables : le social et 
l’économique. Marc-Antoine Jamet ne 
manque d’ailleurs jamais de le recon-
naître : « Le travail est aussi bien fait ici 
que dans une entreprise classique, avec 
une dimension humaine en plus ».
À 64 ans, Eric Hébert peut donc 
raccrocher sereinement les crampons : 
ODS n’a plus à faire ses preuves dans le 
paysage économique normand ! n

Une nouvelle page s’ouvre
ODS Propreté, c’est 95 salariés (dont une majorité en insertion) qui assurent le nettoyage des écoles de Val-de-Reuil, de la 
piscine, de la mairie, de l’école de musique… Sans oublier ces 6 agents qui ramassent les déchets en ville. « Mais nous ne 
travaillons pas qu’ici : nous avons des contrats dans de nombreuses collectivités de la région », indique Eric Hébert qui vient 
de tourner une page d’ODS sans pour autant refermer le livre : il prend la présidence de l’association d’insertion, comme il 
l’avait promis à son défunt ami Bernard Huré, ancien président d’ODS. « Il y a encore plein de choses nouvelles à construire ». 
Personne n’en douterait… encore moins Stéphanie Louvel, la nouvelle gérante.

I l  fait déjà nuit en cette f in 
d’après-midi de décembre. La 
guitare joue une douce mélodie 

enveloppée des vers de Pat PCV. Le 
public est attentif « c’est un endroit 
extraordinaire ; on y fait découvrir des 
choses que l’on n’aurait pas forcément 
écouté ailleurs », souligne l’artiste ému 
après avoir été longuement applaudi.
Cet endroit c’est, sur l’Ile du Roi, la 
Factorie. Elle accueille désormais en 
son sein une nouvelle association, 
présidée par Charlotte Schammé : « Le 
Collectif Ephéméride ».
Après en avoir testé le concept cet 
automne, le collectif prend ses marques 
en 2019 tous les quinze jours le vendredi 
soir : chacun amène qui un instrument, 
qui un texte, qui un mini spectacle et 
s’inscrit en arrivant pour passer le soir 
même sur cette « scène ouverte ».

Une histoire d’amitié
Le Collectif fournit son et lumière et de 
quoi, moyennant quelques deniers, se 
sustenter (avec modération). Au départ : 
quelques amis qui se retrouvaient aux 
soirées de La Factorie, Maison de la 
Poésie et aux Afterwork du printemps 
dernier. En accord avec Patrick 
Verschueren (la Factorie voulant se 
concentrer sur ses missions de Maison 

de poésie d'envergure régionale), il a 
été décidé de créer ce collectif d'artistes 
sous forme d’association.
Une histoire d’amitié, une histoire 
d’amour pour ce lieu culturel mythique 
inscrit dans les gènes de la ville. La 
ville bouge, l’Ile du Roi aussi. Ainsi, le 
Collectif a pour vocation de promouvoir 
toutes les formes artistiques possibles, 
joignant l’Art et la mixité sociale. Et 
cela marche. La plupart des membres 
actifs sont Rolivalois ou simplement 
amoureux de l'île du Roi et motivés 
à s ' invest i r  bénévolement pour 
contribuer à son rayonnement. Tous les 
styles sont les bienvenus et chacun y va 
de ses compétences, toujours dans la 
bonne humeur : montage, animation, 
musique, démontage… ou coup de 
main au bar !
Enfin le Collectif, au-delà d'avoir réussi 
à créer des moments festifs et culturels 
où se côtoient des publics différents, a 
dégagé suffisamment de recettes pour 
soutenir un artiste, en participant au 
financement du dernier album de Ben 
Herbert Larue ! n
* Prochain rdv le vendredi 15 février 
à 19h00 à la MJA : soirée concert 
urbain à la maison. Suivre le Collectif 
Ephéméride, dates et programme : 
facebook.com/Collectif-Ephéméride

À la Factorie, 
la scène est à vous !
La Ville bouge, l’Ile du Roi aussi, avec une nouvelle 
association : Le Collectif Ephéméride ! Rendez-vous le 
vendredi soir pour des scènes ouvertes hors du commun.

Rendez-vous un vendredi soir sur deux pour les scènes ouvertes
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État civil

Naissances
NOVEMBRE 
Salsabil ABBATI	
Yazid AZDOUZ
Kélya CAFFIER
Hamed DIABY
Evin EKINCI
Thibaut GUERRE
Mizgin KAYA YAYGIR

Emy LEBRUN
Nollane LEMAURE
Hafsa MBODJI
Ethan PICQUE
Nathanaël REMAUD
Abdulah YILDIRIM	

DÉCEMBRE
Simay AKDAS
Maxence AUZOUX
Gabriel BEAUDELOT THEVENET
Eva CANU
Jules DE WAELE

Nayeinnja, Florence GOMIS
Nakyinnja, Lola GOMIS
Wendy KELODIA
Lina MILLOT
Mïlan PREVOST

Seules figurent les naissances dont les familles ont accepté la parution dans la presse.

NOVEMBRE
Amède MVUEMBA AGUESSY et Pamela 
NZAPA DIANGI

DÉCEMBRE 
Raif YILDRIM et Semra ÇAÇAN 	
Elhaj RHALMI et Nadia EL BERTAI

Mariages

NOVEMBRE
Alain CARPENTIER, 66 ans
Catherine FRETIGNY, 53 ans
Cennet INCE épouse ERDOGAN, 77 ans

David LIBERCE, 19 ans
Simon RIBERPRAY, 17 ans
Jacques ROSSIER, 66 ans	

DÉCEMBRE
Yann MAILLE, 50 ans
Sylvie THIERRY épouse SABAR, 52 ans

Décès

NUMÉROS D’URGENCE
(pour joindre gratuitement les 
secours 24h/24)

112 : numéro d’appel européen, si 
vous êtes victime ou témoin d’un 
accident.

15 : SAMU pour obtenir l’inter-
vention d’une équipe médicale 
en cas de détresse vitale ou pour 
être redirigé vers un organisme de 
permanence de soins.

17 : Police secours pour signaler 
une infraction qui nécessite l’inter-
vention immédiate de la police.

18 :  Sapeurs-pompiers  pour 
signaler une situation de péril ou un 
accident. 

114 : numéro d’urgence pour les 
personnes sourdes et malenten-
dantes, accessible par FAX ou SMS. 

NUMÉROS UTILES
Police municipale : 02 32 09 44 44.

Police nationale : 02 32 59 72 29.

Médecin de garde : 116 117 (en 
semaine après 20h, week-end dès 
12h le samedi, jours fériés).

Pharmacie de garde : commis-
sariat 02 32 59 72 29.

Gare SNCF service « ACCES 
PLUS » : accueil en gare et accompa-
gnement gratuit pour les personnes 
handicapées et à mobilité réduite. 
0890 640  650 (0,12 € TTC/ mn) 
www.accesplus.sncf.com

Déchèterie, voie des Coutures. 
Mardi, jeudi, vendredi de 14h à 
18h ; mercredi et samedi de 9h à 
12h et de 14h à 18h. Fermée le 
lundi. 

Encombrants : En cas d’impos-
sibilité d’aller à la déchèterie, 
contactez le service propreté de 
l’agglo : 02 32 50 85 64.

ValdeLum - astreinte éclairage 
public : 06 78 79 13 28.

SOGIRE Télédistribution (TV 
câblée), astreinte : 0811 908 908 
(0,06 € TTC/ mn)

Mots croisés rolivalois DEFINITIONS : 
1. �Les contrevenants y sont collés ;
2. �Rue, toute droite vers le nord ;
3. �Celle-ci est un brin conductrice pour le THD ;
4. �Dans la galerie, Vivaldi joue sa place ;
5. �Adepte de l'art symétrique, son oeuvre 
« Cinétisme » reflète la rue Grande ;

6. �Grand mégalithe de la Basse Crémonville, sur 
la RD313 ;

7. �Elle nous conduit de la Rotonde à la 
Bamboche ;

8a. �Monument de recueillement depuis 1996 ;
8b. �Ancien grand prof et historien, son esprit 

veille sur nos lycéens ;
9. �Plan National de Rénovation Urbaine ;
10. �Local collectif résidentiel (LCR) en plein 

Soleil ;
11. �Double dévidoir de bobines de films ;
12. �Centre pour les loisirs ou les impôts ;
13. �Autrement dit, c’est le coeur de la cité ;
14. �Il a sa maison près des Dominos ;
15. �Première école de la ville, pour « poils follets 

ou petits éfants »… en patois normand ;
16. �« Cadran lux et chronos » astronomiquement 

sphérique ;
17. �A la base les marmottes n'y dorment plus 

seules ;
18. �Pour le loisir, jeu de cibles humaines à 

colorer ;
19. �En architecture, ce bouclier blanc en façade 

abrite nos policiers municipaux ;
20. �Zone Est endiguée de la ville, elle a son 

quartier écologique ;
21. �Faisabilité ou slogan célèbre affiché sur 

bâche en 2008 ;
22. �Nombre de communes du territoire y sont 

casées ;
23. �Frère du fantôme, il amuse les enfants sur le 

parvis de Workington ;
24. �Grand espace vert longeant la route de 

Seine ;
25. �Ce géant de 39 ans hante le rond-point du 

Vexin.Tribunes
EXPRESSION DES GROUPES DU CONSEIL MUNICIPAL

J anvier est le mois des bilans. Ce regard 
en arrière permet, paradoxalement, 

de mieux se projeter vers l’année qui 
commence. En 2018, grâce à l’action menée 
par Marc-Antoine Jamet et la municipalité, la 
Ville a remporté des victoires importantes. En 
matière de sécurité, la délinquance a continué 
de reculer. Nettement. Dans le sport et la 
culture, nos athlètes ont multiplié les exploits, 
nos associations ont augmenté le nombre 
de leurs adhérents et nos manifestations, 
plus fréquentées, se sont diversifiées et 
renforcées. C’est bon signe. Nos entreprises 
se sont développées et de nouvelles sociétés 
se sont installées. L’emploi s’en est trouvé 
favorisé. Les constructions de logement se 
sont accélérées et des projets ont été lancés 
ou validés. Pour le commerce, un record a 
été franchi. 12 nouvelles enseignes ont été 

inaugurées. Autant ouvriront au cours de 
l’année. Pour la rénovation urbaine de notre 
commune, nous avons, seuls en Normandie, 
obtenus 100 millions d’euros pour moderniser 
nos espaces publics, construire de nouveaux 
équipements, améliorer 2000 logements et 
en construire 1000 d’ici 5 ans. Ces succès 
n’étaient pas acquis. Nous avons travaillé, 
nous avons été obstinés et nous avons été 
récompensés. En 2019, nous allons forcer 
la cadence. En proximité, sur nos priorités, 
pour la sécurité, pour la qualité de nos dépla-
cements quotidiens, pour l’environnement 
et notre cadre de vie, pour la formation 
et l’emploi. Avec la reprise du parvis de la 
crèche Pivollet et de l’Eglise, du Jardin Sportif 
et du Square François Mitterrand, avec la 
création d’une aire de jeux rue des Moissons 
et d’un terrain de football synthétique, avec 

le début des travaux de la Route des Falaises 
et la fin des chantiers des Voies de l’Epargne 
et de l’Orée, avec la mise en place de 30 
plateaux surélevés, l’entretien et la reprise de 
20 points de voirie, avec l’installation de trois 
nouveaux parcs écologiques, avec le renfor-
cement et la création de dispositifs d’accom-
pagnement et d’insertion professionnels. 
D’autres réalisations verront le jour. Nous 
aurons à cœur de vous en parler. Sur tous les 
sujets, sur toutes vos préoccupations, vous 
pouvez compter sur notre disponibilité. Pour 
vous, vos familles, vos amis, belle et heureuse 
année 2019 à Val-de-Reuil. 

Catherine DUVALLET
Pour la majorité municipale autour de 
Marc-Antoine JAMET 

Chères Rolivaloises, Chers Rolivalois, 
Cette tribune est pour nous l’occasion 

de vous présenter nos meilleurs vœux 
pour cette nouvelle année 2019. Comment 
introduire cette année ? Tout d’abord, elle 
doit être placée sous le signe de l’espoir. 
Espoir, d’un changement politique à 
tous les échelons. Depuis tant d’année le 
changement nous est promis. Comme 
toujours, le direz-vous ! Et vous avez raison ! 
L’avez-vous remarqué ? Pas sûr. 

Cette année est charnière, en mai vous 
serez appelés aux urnes pour les élections 
Européenne. Ne les négligez pas, elles 
ont un impact direct sur notre quotidien, 
l’Europe par ces directives et règlements 
nous influence localement.
Charnière aussi, car il s’agit de la dernière 
année avant la prochaine élection municipale 
de 2020. Elle est importante, car elle 
influence directement vos vies. Important, 
car chaque voix mérite d’être écoutée. Une 

moitié des Rolivalois, malheureusement ne 
s’exprime pas, et il est important pour nous 
de savoir vous écouter. 
C’est toujours une fierté et une joie de 
représenter vos intérêts. 
On ne vous le dit peut-être jamais, mais 
MERCI. 

Laurent ROUSSEAU, 
Groupe L’Union Républicaine

Phrase mystère : Devise originelle de Val-de-Reuil (solutions, page suivante)

par Catherine Bataille 
1. �Les Vignettes
2. Septentrion
3. Fibre
4. Les Quatre Saisons
5. Tomasello
6. Menhir
7. Rue Grande

8a. Mémoire et Paix
8b. Marc Bloch
9. PNRU
10. La Prétentaine
11. Les Arcades
12. La Trésorerie
13. Germe de ville

14. L’Eléphant
15. Le Pivollet
16. L’Astrolabe
17. Biotropica
18. Paintball
19. Vêture
20. Les Noës

21. Yes we can
22. Agglomération
23. Polymorphe
24. Parc Sud
25. Le Fantôme

Solution phrase mystère : CREER SON DEVENIR
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Vendredi 1er février
Athlétisme

MEETING INTERNATIONAL 
D’ATHLÉTISME
Stade Jesse Owens – 19h00
En présence de Kevin Mayer (champion 
du Monde de décathlon) et Teddy 
Tamgho (record du monde en salle du 
triple saut)
*Rens. 02 32 59 42 12

Vendredi 1er février
Spectacle poétique

« INSULAIRE »
La Factorie, Ile du Roy – 20h30
Entre mythes et réalités, violences quoti-
diennes, espoirs éphémères, une jeune 
femme parle, se confie, se tait ; elle dit 
comme Marguerite Duras qu’écrire, c’est 
hurler sans bruit.
*Rens. 02 32 59 41 85 http://factorie.fr/

Samedi 2 février
Musique ancienne

SO BRITISH
Maison de la Jeunesse et des 
Associations – 18h
Les ensembles de musique ancienne 
et les ateliers de chant et de danse de 
Val-de-Reuil et Louviers interprèteront des 
morceaux choisis de musique anglaise du 
XVII au XIXème siècles.
 *Rens. 02 32 59 45 93  
https://www.conservatoire-vdrlp.com

Dimanche 3 février
Chanson

BIRKIN/GAINSBOURG 
LE SYMPHONIQUE
Théâtre de l’Arsenal – 17h
Sur la scène 48 musiciens de l’Orchestre 
Lamoureux rejoindront l’équipe artistique 
de Jane Birkin pour un récital de 25 
chansons.
*Rens. 02 32 40 70 40  
ou billetterie@theatredelarsenal.fr

Du lundi 11 au 
vendredi 15 février
Évènement

CHALLENGE ROBOTIQUE
Cyberbase
Réaliser des parcours en un minimum 
de temps en programmant les robots 
éducatifs. Prise en main du logiciel et 
réalisation des programmes du 11 au 14 
février, challenge le 15 février à partir de 
14h00.
*Rens. 02 32 59 83 94 cyberbase@valdereuil.fr

Mardi 26 février
Théâtre

F(L)AMMES
Théâtre de l’Arsenal – 20h00
Nées de parents ayant vécu l’exil, 
10  femmes des quartiers prennent la 
parole. Triomphe au Festival d’Avignon, 
texte mise en scène d’Ahmed Madami.
*Rens. 02 32 40 70 40  
ou billetterie@theatredelarsenal.fr

Vos 
sorties
FÉVRIER - MARS 2019

CINEMA
RETROUVEZ TOUS 

LES HORAIRES DU CINÉMA 
LES ARCADES SUR 

WWW.VALDEREUIL.FR

RETROUVEZ TOUTES 
LES INFOS SUR LE SITE 
WWW.VALDEREUIL.FR

 FACEBOOK/VALDEREUIL/

 �OU SUR TWITTER 
@VALDEREUIL_INFO

À ne pas manquer
LA ROLIVALOISE
Dimanche 17 mars
Avenue des Falaises / Centre-ville - Esplanade de la mairie 
Plus de 2000 femmes sont attendues au départ de la 13ème Rolivaloise le 
dimanche 17 mars, cette marche / course inédite uniquement réservée aux 
femmes. Qu’importe le parcours et le rythme que vous choisissiez (3 km, 
5 km, 10 km), l’essentiel est de se retrouver pour défendre le droit des 
femmes, soutenir le dépistage du cancer du sein et pour le plaisir aussi ! 
Après un échauffement collectif en musique, départ donné à 10h30 sur 
l’Avenue des Falaises. Animations, garderie, stands d’information, de 
maquillage, de bien-être proposées sur l’esplanade de la Mairie.
Inscriptions sur http://larolivaloise.valdereuil.fr/ 
*Rens. 02 32 59 42 12 ou  servicedessports@valdereuil.fr 

Dimanche 3 mars
Danse jeune public

BB TUTU
Théâtre de l’Arsenal – 15h00
Philippe Lafeuille revisite les icônes du 
ballet, de la danse contemporaine, de 
salon, sportive et rythmique, académique 
ou acrobatique dans un univers fantasque 
et théâtral. Dès 3 ans.
*Rens. 02 32 40 70 40  
ou billetterie@theatredelarsenal.fr

Vendredi 8 mars
Théâtre musical

« RIEN NE SE PASSE JAMAIS 
COMME PRÉVU »
Théâtre de l’Arsenal – 20h00
Spectacle de Kevin Keiss librement inspiré 
de l’Oiseau de feu de Stravinski, avec la 
chanteuse Camelia Jordana. À partir de 
10 ans. Proposé en audio description
*Rens. 02 32 40 70 40  
ou billetterie@theatredelarsenal.fr

Du samedi 9 mars 
au dimanche 24 mars
Le Printemps des Poètes

« LA BEAUTÉ »
La Factorie – Ile du Roy
Temps fort de la poésie en France et dans 
de nombreux pays, le printemps des 
poètes nous invite cette année à fêter 
la beauté.
*Rens. 02 32 59 41 85  
et programme : http://factorie.fr/

Samedi 16 et 
dimanche 17 mars
Vie associative

BOURSE AUX VÊTEMENTS 
D’ÉTÉ
Local La Bamboche, voie Dagobert 
– Samedi 10h00 - 17h00  
– Dimanche 14h00 - 17h00
Layette, vêtements enfants tous âges, 
adultes, objets de puériculture vendus 
à petits prix par l’association Vesti-Val. 
Dépôt au local jeudi 14 mars de 9h30 
à 17h00
*Rens. 06 59 36 21 10

Samedi 16 mars
Animation cinéma

FÊTE DU COURT MÉTRAGE
Médiathèque Le Corbusier
Animation pour découvrir ou redécouvrir 
le court métrage.
À 10h15 et 11h15 séances jeune public 
dès 5 ans (durée : 45 minutes)
de 14h30 à 16h : projection tout public 
(durée : 1h30)
*Inscription 02 32 59 31 36  
mediathèque.lecorbusier@valdereuil.fr

Samedi 16 mars
Musiques actuelles

« THE DOORS »
Maison de la Jeunesse et des 
Associations – 18h30
Les ateliers de musiques actuelles, 
de danse classique et contemporaine 
du conservatoire interprèteront des 
morceaux du groupe de rock américain
*Rens. 02 32 59 45 93  
https://www.conservatoire-vdrlp.com

Jeudi 28 mars
Evènement

5ÈME FORUM DE L’EMPLOI, 
DES MÉTIERS ET DE 
L’ORIENTATION
Stade Jesse Owens – 9h00 / 18h00
Près de 200 entreprises et acteurs de 
l’emploi & de la formation réunis pour leur 
grand rendez-vous annuel à la rencontre 
du grand public.
*Rens. 02 32 09 51 41

Vendredi 29 mars
Chansigne et musique

« DÉVASTE-MOI »
Théâtre de l’Arsenal – 20h00
Spectacle musical né de la rencontre 
entre Johanny Bert (metteur en scène) 
et Emmanuelle Laborie (comédienne et 
metteur en scène). Des mots qui se trans-
forment en chorégraphie accompagnés 
du Delano Orchestra. Proposé en LSF 
(Langage des Signes Français)
À partir de 15 ans.
*Rens. 02 32 40 70 40  
ou billetterie@theatredelarsenal.fr

Samedi 30 mars
Évènement

CARNAVAL « LE JAPON »
RDV 14h00 Place des 4 Saisons, 
déambulation jusqu’à la plaine St Jean
*Rens. 02 32 09 51 51

Samedi 30 mars
Animation

BAL FOLK
Auditorium du conservatoire – 18h30
Bal Folk précédé en journée d’une Master 
Class avec Amélie Affagard, auteur, 
compositeur, interprète et du musicien 
Philippe Gibaud
*Rens. 02 32 59 45 93  
https://www.conservatoire-vdrlp.com

Samedi 30 et 
dimanche 31 mars
Évènement

FOIRE AUX LIVRES 
D’AMNESTY INTERNATIONAL
Lycée Marc Bloch  
– Samedi 14h00 - 18h00 
– Dimanche 10h00 - 18h00
18ème foire aux livres organisée par le 
groupe local Louviers/Val-de-Reuil 
d'Amnesty International
25 000 livres vendus à petits prix.
*Rens. 02 32 50 25 78  
ou amnesty.louviers@laposte.net

Dimanche 31 mars
Cirque et funambule
– Jeune public

« DANSE AVEC LES POULES »
Théâtre de l’Arsenal – 15h00
Spectacle de fantaisie funambu(r)lesque 
pour un clown, un musicien et 8 poules. 
À l’issue de la représentation, le public 
pourra rencontrer les artistes autour d’un 
goûter. À partir de 7 ans.
*Rens. 02 32 40 70 40  
ou billetterie@theatredelarsenal.fr




